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ON NE SEMBLE PU S DOUTER QU’AI NOMBRE DES ME­
SURES DT RCENCE QU’ADOPTERA LE (iOUVERNE- 
MENT, IL Y AIT LA CONSCRIPTION. MAIS IL N’EST 
PAS SUR QUE LA PROVINCE DE QUEBEC SOIT COM­
PRISE.

EN

C’EST LE PAUVRE OUI PAIE EN CANADA
ANGLETERRE, DIT M. C ARVELL. LES RICHES PAIENT QUA­

TRE-VINGT POUR CENT DES DEPENSES DE LA GUERRE. 
U CANADA CE SONT LES PAUVRES QUI PAIENT. — LE 

PAPIER ET M. MCCREA. — LA NOUVELLE MASSE DE LA 
CHAMBRE.

SIR ROBERT BORDEN DOIT PARLER AUJOURD'HUI

(
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CDe notre correspomTantT
Ottawa, Ifi. —■ CTribune de la pres- 
_ Sir Robert est entré en cham- 

h e hier au milten des applaudisse­
ment- de tour les députés. 1,’opposi- 
i : nrit part à cette manifestation et 
Sir W lfrid salua le premie" ministre.

Bob Rofjerx, qui était entré ipel- 
.(uf n.a avant, reçut des applaudisse­
ment, de la droite. Plusieurs sans 
iiuut" '(aient peureux de voir revenir

irrand oriranisateur des élections. Il 
sc peut que Bob Rogers ait fait le 
p'us beau, et qu’il attrappe sous peu, 
autre chose que des applaudissements. 
11 est question de faire allusion au 
fameux rapport du juge Galt qui, on le 
sait, fut déposé sur la table de la 
chambre à la demande, de Sir Wilfrid 
Laurier. Le premier ministre ne fit 
qu'une courte apparition cependant, et 
après avoir été saluer Sir Wilfrid 
et donner la main à tous ses propres 
partisans, il sortit emportant avec lui 
tous ses secrets de derrière la tête.
On s’attend a ce qu’il fasse aujour­
d'hui d'importantes déclarations au 
sujet de la c-nférence impériale.

On ne parait plus douter qu’au nom­
bre des mesures d’urgence que présen­
tera le gouvernement, il y aura la 
conscription. Il n’est pas très sur, ce­
pendant, que Quebec soit inclus, dans 
, die mesure. On remarque, dès le dé­
but de la séance, sur la table de lu 
enambre, la nouvelle masse que Siî 
Robert Borden a rapportée d'Angle­
terre. Cett" masse est le don de Sir 
Charles Wakefield. Lord Maire de 
Londres, des Fmissiers MM. A. Tou­
che. M. P., et S. G. SFioede, M. P. Elle 
remplacera celle qui fut perdue lors 
du grand incendie du parlement il y 
a 11 m. is. Voici une description dé- 
taillce de cette belle masse qui est une 
pièce d’art

Par son besoin général, la nouvelle 
masse rappelle quèlqU' peu celle dont 
se sert la chambre des communes An­
glaises. La partie supérieure, en for­
me de coupe, se présente en quatre 
facettes ornementées surmontées d« 
feuilles d’acanthe, portant les emblè­
mes suivants: —- Armes de la puissan­
ce du Canada, la rose d’Angleterre la 
harpe d’Irlande et le chardon d’Ecos­
se le tout surmont" de la couronne 
loyale. Les lettres G. R. accompagnent 
chacun des emblèmes. Dans un espa­
ce libre est placé le castor exécuté en 
haut reHef. La .Aructure supérieure re­
pose m ipiatre supports élégants, qui 
surmonte la couronne royale, emblème 
(h 'autorité royale, et sur un espace 
circnonre surlevé apparait en relief 
1" bl.i-on des armes royales de la 
Grandi Bretagne et d’Irlande. La tige 
est divj .," en intervalles réguliers par 
des poignées gravées en spirale, et 
porte sur toute sa longueur des mo­
tifs fleuris de roses, de trèfles, de char- 
iions , t feu lies d’érable. Le pied mas­
sif dt la masse est décoré de roses, de 
ch., loris et de fleurs de lys. On y lit 
Tti lipticn suivante:

"CcUe masse, remplaçant celle de 
la .ombre des Communes du Canada, 
<iu ut détruite -par le feu le .'I février 
,9ii; t offerte par le très honorable 
coi ">, ! Sir Charles Cheer Wakefield,

Lord Maires de Londres, et les shé­
rifs de Londres Geo Alexandre Tou­
che, Ecr, M. P. et Samuel Shead, Ecr, 
en juin 1916”.

Par son dessin et son exécution, la 
masse constitue un emblème d’auto­
rité bien digne du grand pays auquel 
elle est destinée. Fabriquée pnr “The 
Goldsmith et Silversmith Co., Ltd', 
joailliers de sa majesté le roi, 112 Re­
gent, Londres.

La journée d’hier a été employée à 
discuter le budget de façon générale 
d'ajord, puis clause par clause, quand 
la chambre se fut constituée en comi­
té.

M. Carroll, de Cap Breton, fut le 
premier orateur. Il tombe sur le pi­
teux ministre du travail qui n'a pu 
réussir à faire baisser le prix d’un 
seul article nécessaire, M. Carroll prit 
aussi à partie le gouvernement qui 
laisse porter l’uniforme du roi au Co­
lonel Lavergne, un nomme déloyal, 
dit-il, M. Cruise, de Bauphin, fait un 
calcul intéressant. Si le gouverrl'ment, 
dit-il, avait seulement taxé les terres 
de 1 pour cent, il aurait donné 80 mil­
lions. Ajoutez à cela un léger :mpot 
sur tout revenu dépassant $2,000 ce 
qui aurait donné 50 millions, puis une 
taxe plus forte sur les profits de guer, 
re, nous aurions eu, avec les 60 mil­
lions des douanes. Le beau montant de 
390 millions et nous aurions pu ainsi 
payer nos dépenses de guerre au lieu 
d’emprunter sans cesse. Après les dis­
cours de MM. Nesbitt et MacLean, M. 
Carvell critiqu" fortement le gouver­
nement au sujet du mécanisme de» 
emprunts. L’exemption de taxes dont 
jouissent ces emprunts rend impossi­
ble tout impôt sur le revenu. M. Tur­
riff reprenant une autre idée de M. 
Carvelh l’exprima en termes saisis­
sants. En Angleterre, dit-il, les ri­
ches payent 80 p. c. de dépenses de 
guerre. Au Canada ce sont les pau* 
vres qui paient.

M. Turriff demande en pasrsnt 
au gouvernement si les 8 millions 
donnés au Sieur Forget allaient aider
è la victoire.

-—M. McCrea termine la journée A 
critiifuant avec humeur le gouverne­
ment parce qu’il avait fixé le prix du 
papier à journal.

“Sir Thomas White, dit-il, a fixé un 
prix de deux cents et demie la livre 
pour le papier à journal alors qu’on ne 
peut le fabriquer à moins de 3 cents 
et demie”. Ea M. McCrea donne des 
chiffres à l’appui de son affirmation". 
Mais Sir Thomas White, dit-il dré4e- 
ment, quand il vit venir cette déléga­
tion de journalistes avec leurs plu­
mes et leurs encriers, leur dit effrayé: 
“Dites-moi vite ce que vous voulez et 
il sera fait selon votre dés r. Il avait 
peur de ce que pouvait écrire ces gens- 
là. Mais il se moquait de ce que pou­
vait dire les manufacturiers maltraitée 
qui ne peuvent que se plaindre tout 
bas eux.

—M. McCrea dit aussi incidemment 
qu’on a tort de croire que les manufac­
turiers de papier réalisaient des pro­
fits énormes de la vente du papier à 
journal. C’est au contraire avec le sul­
phite qu’ils faisaient leurs profits.

ASSEMBLEE BE 
L’ASS. LIBERALE 

OE SHERBROOKE
A la réunion d’hier, M. \V. C. 

Traey, avocat, a été élu prési­
dent. — On adopte un projet 
de constitution.

LONGUE DISCUSSION
Unie alembic? des membres de l’As­

sociation Libéra’*: du comté de Sb r- 
brooke a été tenue, hier soir, dans la 
salé du Cercle LaRocque, au Monu­
ment National. M. W. S. Armitage, 
président de l’Association.ètait ao fau­
teuil et plus de cinquante (Timbre.: as­
sistaient à ka réunion.

Un projet de conMitution a été sou­
mis par un comité composé de mes­
sieurs W. C. T racy, J. E. Noel et Lud- 
ger Forest; chacune des clauses fut 
'e r-ujet d’une longue discussion et, fi­
nalement, le projet fut adopté à l’una- 
nimité.

Il a ôté décidé que l'Association se­
rait à l'avenir formée de huit délé­
gués de chaque quartier de la vi'le, et 
d’un délégué par bureau de votation 
en dehors de la ville.

L’on procéda, ensuite à IVéelction des 
officiers: les heureux élus sont: pré­
sident, M. W. C Tracy; viee-présj- 
dents, M. Arthur ChevaH r e" M. Geor 
ge Bradshaw; trésorier M. G. E. Bé­
gin; .secrétaires, MM. Henri Lemay 
et A. S. Cleary.

Feront partie de la délégation de 
chaque quartier: centre, MM. P. Gau- 
vin, M. Eehenberg, J. Nicol, Elz. Ber­
nard, A. E. Messier, W. Lazure, Art. 
Boislard, H. Lanctôt.

Est: MM. J. JC. Noel. F Fortin. C 
BeaucFjewn-, J. E. J ut ras, H. Pépin, E. 
Beauehesne, L. Simoneau et W. 
Brault.

Ouest: MM. A. Hou’e. P. H. Dubuc, 
A. CFiarest, A. Trudeau, J. T. RoFrerge. 
J. Landry et W. C. Crochetière.

Sud: G. Delorme, J. W. Grégoire, 
I.udger Forest, J. O. Gagné, Oliva 
Trudeau. F. Payette, F Recques et 
Lionel Forest.

Nord: B. C. Howard. C. M. McKen 
sic, J. C. Price, A. C. Skû.ner. J. T. 
Fitzgerald. J. K. Edwards, D. McLeod 
et J. W. McKee.

L'assemblée fut ensuite ajournée au 
31 courant pour le choix du comité exé 
cutif.
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miEMS

FF DISCOII) DE 
VON BEF11NN 

Vil HH
II est commenté par trois jour­

naux de Londres. — I,es révo­
lutionnaires russes dans le 
piège boche.

DE L’AIDE AUX RUSSES

Le député Cohen demande à 
Bethmann-Hollweg d’en em­
pêcher la répétition en Pales­
tine.

^Spécial à La Tribune)
Londres, 16.—Une dépêche d’Ams­

terdam au Times dit que le député 
Cohen, un socialiste indépendant, a 
demandé au chancelier von Bethmann- 
Hollweg au Reichstag s’il éatit prêt 
à exercer son influence auprès du gou­
vernement turc pour empêcher en au­
tant qu’il est encore poss-hlc une ré­
pétition des atrocités arméniennes en 
Palestine.

Les Juifs allemands, austro-hon­
grois, bulgares et autre.- ont été vic­
times déjà de traitements inhumains 
et ont été volés sous l’oeil bénévole des 
autorités turques.

Le député Cohen dit que l’Allema­
gne sera^ grt'nder’.er.t responsable si 
elle ne prenait aucune action.

—,--------- :o:---------------

("Spécial à la TribuneJ 
Londres, 16.—Seuls trois journaux 

du matin commentent le discours du 
chancelier von Bethmann-Hollweg su 
Reichstag. La teneur généra!» des 
c. mmentaires est que !• mots du chan 
celier avaient été habilement choisi- 
pour flatter les idéaliste^ rx'-c< sa"s 
renoncer definitivement an.-; espoirs 
d annexion.

On fait remarquer que la déclara­
tion du chancelier de .-on entente com­
plete avec les chefs d arm » fut l’ob­
jet d’une manifestation d’enthousias­
me.

On exprime l’opinion que les révolu­
tionnaires russes sont en gran d dan­
gers de tomber dans le piège allemand 

i et demande que la Grande-Bretagne,
I la France et l’Amérique envoient leurs 
! meilleurs orateurs et philosophes so- 
cialistes afin d’aider la Russie et gui- 

i der ceux qui cherchent à construire un 
I nouveau gouvernement

LE GENERaTsMÜTS 
L'HOTE DES CHAMBRES

Le ministre de la déiense pour 
l’Afrique du Sud parle des 
problèmes de la guerre à Lon­
dres.

Londres, 16. — Via i agence Reuter 
d’Ottawa, — Le lieutenant- général 
Smuts, ministre de la défense pour 

i l’Afrique du sud et représentant de 
'l’Union à la conlercnce de guerre im­
périale, était l'hôte de la chambre 

ides lords et de la chambre des commu- 
i nés hier, à un banquet dans la galerie 
! roya’e. Le vicomte French présidait 

L" général Smuts dit cpie l’esprit 
de camaraderi" sur les champs de ba­
taille d’Europe serait un facteur pu - 

I sant de la victoire.
Notre empire serait mis en pièces si 

nous ne pouvions maintenir les com- 
municat ons mondiales. Durant les 
trente dernière années. l’Allemand 
’est établi partout. 11 serait venu un 

jour où l'empire aurait été compro­
mis par l’enlèvement des communica­
tions.. Maintenant le monde en drhor: 
de l’Europe a ét débarrassé de l’en 
nemi et nous avons été presque provi­
dentiellement amenés à une position 
qui nous permet de considérer le pro­
blème de l’avoir comme un tout com­
plet.

Le général Smuts dit qu" lorsque 
viendra le temps de régler les comp­
tes on se rappelrira non seulement ,1 
i’Europc Central» mais aussi de tout 
IVmpire anglais. Il ne veut pas que 
l’cTrrtre ait combattu en vain.

“Nous avons romhattu, dit-il, non 
par, pour des gains matériels et du 
territoire, mais pour la sécurité futu­
re”.

Lfj t£

Wi PRECIS DE LA GUERRE $
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(TVesse Associée Canadienne)
La démoralisation de l'armée russe 

et le retrait conséquent des troupe» 
allemandes du front de l'est ont leur' 
effet eu France. Les puissants ren­
forts en Fiommes et en canons que le i 
feld-maréchal von H’ndenburg a pu 
envoyer pour défendre se» lignes é- 
b.rani®e» ont pour le moment .causé 
un deadlock que les plus furieux ef­
forts des Anglais et des Français 
n’ont pu réussir à briser.

Ces premiers résultats du chaos en 
Russie sont remplis de possibilités 
graves pour l’avenir. Le conseil des 
délégués «‘t des soldats semble s’être 
enfin Cveillé en face des péril» de | 
l’heure présente, mu s il s'agit de sa-1 
voir si son réveil n’est pas venu tro,, 
tard. Les soldats dans les rangs ont 
le “mors au dents et il reste à savoir 
s'il existe une main us»ez puissante 
pour les empêcher de produire l'anar­
chie pratique. La- coté le plus favora­
ble du tableau est constitué par le fait 
que la crise politique et «•conomique en 
Allemagne est aussi grave qu’aupara- ! 
vant. L'action extraordinaire de la 
censure allemande pour empêcher le 
monde extérieur d’apprendr»- ce qui se 
passe dans l’empire . a ‘té générale­
ment fructueuse mais certains fait» 
n’ont pu être cachés. Probablement 
pour la première fois dans l’histoire 
de la révolution a-t-on parlé ouverte­
ment au Rckstag de la question d’une 
république allemande, et ce qui est 
plus significatif m ore, les autorités 
n'osent pas. semble-t-il. écraser l'au- 
dacité sans cesse croissante des radi ! 
eaux. De fait la pression des mécon­
tents est devenue si grande qu’elle a ' 
forcé le gouvernement à refuser à la 
hâte la pertnisaion aux délégués des 
socialistes radicaux à se rendre à la 
conférence internationale des socia­
listes à Stockholm. La situation aii- i 
aeMùre ou Allemagne semble aussi ; 
devenir plus grave et on. s’slanue en 
certains quartiers du fait que l’appro- j 
visionnement actuel ne sera pas suf- | 
fisant pour nourrir la population jus- I 
qu'à la prochaine rCcoltc. Les promes­
ses par lesquelles l’administration en­
trava l’agitation des grévistes le 1er 
mai n’ont pas été remplies et on se 
plaint que la tentative de substituer 
la v iande au pain diminue ; érieuse- 
ment le nombre des vaches laitières 
du pays.

MALGRE UNE RESISTANCE OBSTINEE DES AUTRI­
CHIENS QUI S’APPUIENT SUR DES POSITIONS NA­
TURELLES EXTREMEMENT PUISSANTES, LES ITA­
LIENS AVANCENT REGULIEREMENT SUR LE 
FRONT DE TOLMINO A LA MER.

DLS PRISONNIERS EN TRES GRAND NOMBRE
UNE TERRIBLE BATAILLE FAIT RAGE PRES DE MOULIN LAF- 

FAUX, SUR LE FRONT FRANÇ AIS. OU LES ALLEMANDS 
SONT A L'ATTAQUF. — LES ANGLAIS ONT RECONQUIS 
FRESQUE TOUT LE TERRAIN QU’ILS AVAIENT PERDU 

DANS BULLBCOURT.

NOUVELLES POSITIONS ORGANISEES

UN ROI Ai) TRONE ACTION OE $10,000.
DELA POLOGNE CONTRE LA VILLE

La presse de Varsovie demande Mme Albert T. Doherty réclame AU BENEFICE OE
que la Pologne soit constituée cette somme par suite de la UftO ILIOTITIITIflAlO
en. royaume aussitôt que pos- de son mari. llUü (No 111 U I IliNo
silile.

(Spécial à la Tribune) 
Amsterdam, 16, via Londres.—Le 

Telegram de Varsovie dit que la pres- 
si .ocale discute avec intérêt la ques- 
*i,0r>^P '’a<'cession <l'un roi au trône 
(.r Pologne. Les journaux demandent 
cu" l" question soit réglée aussitôt que 
tv’-ible parce que l'état ne peut être 
Proprement dirigé sans un roi ou un 
«Sent

Ta pro-.g radicale insiste pour que 
la Pologne soit constituée en répu- 
Wioue On dit que Berlin et Vienne ne
tarent quoi faire.

alllt; chez

J. 0. TREMBLAY
Pour faire réparer vos 

chaussures
'écialité: chaussures pour 
Dames et Messieurs.

oumiture de cordonniers 
77 Rue King

ker....

En Cour Supérieure, hier, s’eat in­
truite la cause de dame Thérèse Ea­
ger, épouse de Albert T. Doherty de 
Is»nnoxvil!r, contre la Cité de Sherbroo 

j ke. La demanderesse poursuit la ville 
en réclamations de $10,000, comme 
dommage.' subis par elle et ses enfants 
par suite de la mort de son mari, le 5 
février 1915. M. Doherty aurait tombé 
sur le trottoir de la rue Wrflington, à 
l’angle le la rue Bail, lequel ai-rident 

i aurait causé sa mort quelque tempe a- 
i près.

La plaignante alièirue que le trot- 
•oir était défectueux à ent endroit; la 
défenderesse p aide négligence de la 
-ia rt de la vi<*time.

M. Williams Morris, C. R . rcpre­
en te la demanderesse en cette cause, 

wee M. W. L. Shurtlcff comme cou- 
eil; Mire !. A. Leblanc, C. R., es» l’a 

! vocat de la ville eit a comme conseil 
Mtre Lionel Forest.

BERLIN ADMET LA PERTE
DU ZEPPELIN L-22

Le comité des dames chargé- <lc la râ 
fie de l’automobile qui sc fera lors de 
notre prochain bazar, au profit de l’hô­
pital general, de l’hospice et de la crè­
che, est actuellement à organis a une 
soirée de vues qui aura lieu, mercredi, 
le 23 courant, au théâtre Fremier.

Un programme fcout-à-fait choisi 
permettra aux citoyens charitables d» 
panser une très agréable soirée tout 
on contribuant à un-' oeuvre patrioti­
que s'il en est une. Personne, nousdi 
rn sommes certains, ne saurait refuser 
!e concours do sa présence.

-----------o-----------

L’EX-LIEUTENANT
RHEAUME A QUEBEC

(Spécial à Ia Tribune)' 
Amsterdam, 15, via Londres.. 16. 

L'amir. uté allemamle dan» un com­
muniqué officiel a admis la porte du

. .. , ,„<t' L 22. I » navire a*’™*'1 * ^
ri battu dans la Mer du Nord.

\

fSpécial à La Tribune)
Québec 16.— Os. Rheaume. an­

cien lieutenant du 167e bataillon, 
i arrêté au cours de l’hiver a Bordeaux 
I »ous l’accusation d’avoir forgé des 
chèques, renvoyé en Ang'eterre où il 
a passé plusieurs mois entre les mains 

I de la justice anglaise, est arrivé à 
! Québec sous bonne escorte et incar­

céré au poste de police central. Il a 
comparu hier apre midi en cour de 
police et aVst avoué coupable de faux. 
Il a été envoyé en prison en attendant 
sa sentence.

LA CONVENTION DE 
L'UNITE NATIONALE

Plus de 1.200 délégués seront à 
Montréal le lundi, 21 mai cou­
rant.
Québec, 16. — Le comité local de la 

convention de l’Unité Nationale a eu 
une dernière réunion à l’hôtel de ville 
afin de prendre les dernières disposi­
tions avant la convention. Lets agents 
de chemins de fer ,'taient représentés à 
cette réun-iom car il a été question du 
transport des delegués à Montreal. 
On sait que c'crt à Montréal que s - 
rx un iront, le 21 mai courant. 1.200 
délégués venus de toutes tes partie- 
du Canada. Os délégué» aussi, mais 
au nombr.- de 200 rienifront à Qtu F>ec. 
On a pris des dé<p<»ùtion» pour la ré­
ception ici de ces délégués.

-------------- :o:——

ELECTIONS LE 7 JUIN
DANS L'ALBERTA

Edmondton. 16. — Après une réu­
nion du cabinet provincial .on a anno- 
cé la dissolut-on de la législature et 
l’on a émis des_brefs pour l'élection 
qui aura beu le 7 juin. L’appel nominal 
sera le 31 mai. Dans onze des collè­
ges électoraux sur 58, an total .il 
n’y aura pas d'éli-ction, les députés- 
soldats étant réélus en vertu d'une loi 
adoptée lors de la dernière session Le 
lieutenant Stauffer ayant été tué, l’é­
lection aura lieu dans Didsbury.

MEDECIN AU PENITENCIER
Québec, 16. — Le Dr. Michel Brunet 

-j. Quiérv. a t té indamné, hier matin, 
à 5 an* de pénitencier. I*. Dr. Brunet 
svuit choisi un procès eéjsêditif.

SIX HOMMES TUES A 
SAULT STE-MARIE

Par une explosion de dynamite 
à l’extrémité du quai de fort 
Brady.

t Spècial à La T ribune)
Sault St,, Marie Midi., 16. — Six 

homme;- ont été tués et plusieurs au- 
i ire- gravem nil b’essés par une explo- 

bon qui s’e - produite cet avant-midi 
I •>. l’extrémité du quai de fort Brady, 
j La plupart des victimes sont -les ou­
vriers. On croit que , st de la dyna- 

! mite emmagasinée en dessous du quai 
qui a fait explosion.

" DE DIX
MILLE MINOTS DE BLE

Le sous-ministre île lA'griculture à 
Quebec adresse à I.a Tribune le té- 
\gramme suivant:

“Après entente entre l’honorable M. 
Burrel. le Service National et Thon. 

1 M. Caron, le gouvernement de la pro­
vince de Québec vient de se procurer 

idix mille minots de hit» qui seront ven 
i dus aux euftivateurs et aux sociétés a- 
I griroles, pourvu que ce blé suit em- 
i rfloyé pmir la semence au prix de $2.50 
, le minot plus les frais do transport, «le 
déchargement ot de livraison, eequels 
q-ront 25 à 30 sous, formant un prix 
total d’nviron $2.80 le minot. La vente 
ne fera à Montreal par l'entremise du 
Comptoir Coopératif. La société des 
producteurs de -cm net-s oiv-ndra char 
gc de la livra--on à Québec. Isi« com­
mandes pourront être aqrr.see» de 

i suite au ministère de l’Agriculture ain 
[si qu’au Comptoir Coopératif."
1 .1 Antonio Grenier,

Sous-mi nstre.

(.Spécial à La Tribune)
Rome, 16, v:a Paris, 16.-—Les Ita­

liens ont faits des gains très impor­
tants, aujourd’hui, en inaugurant leur 
offensive -ut le front de ITscmzn Le 
bulletin officiel suivant a etc publié, 
ce matin au sujet d»- opérations; 
“L’offensive q ji se développe actuelle­
ment sur le front Julian et qui a été 
annonçée dans le bulletin d'hier, a été 
précédée ilepr eparatifs de l’artillerie 
très méthodiques et «i une intensité 
extraordinaire. Le feu s’ouvrit le ma­
tin du 12 le long de toute la lign- de 
Tolmino à la mer. Il fut maintenu 
avec une régularité admirable jus­
qu’au matin du 14, alors qu’il fut in- i 
tensifié par unete rriblc fusillade.

Dans la première partie au bombar­
dement. l’ennem, opéra une légère réac 
tion. Il semblait que les Autrichiens 
avaient été pris par surprise, mais 
leur contre-offensive fut plus vi-1 
goureuse le 13 et extrêmement violen­
te le 14. Les batteries autrichiennes 
commencèrent ensuite à vomir la mi­
traille; ce fut terrible.

Aucunement affaiblis par cetto tem­
pête de feu, les fantassins italien* 
franchirent les parapets vers midi et 
se lancèrent résolument ver» les posi­
tion» antérieurement assignées. Ces, 
portions étaient très difficiles; plu­
sieurs même avaient été considérées 
comme imprenable*, par exemple, les 
hauteurs qui se trouvent sur la rive 
gauche de llsonzo, de Flava au bras 
Salsano. Les cime sescaruées de ces 
colline*, recouvertes de rochers et 
parsemées ici et là d’arbres et d’é- 
pais.-es broussailles. formaient un 
obstacle formidable à l’avance de l’in­
fante rie.

De* lignes successives de tranchées, 
préparées il y a plusieurs, moi, au- 
dessu» de caverne profondes bien ou­
tillées de matériaux de toutes sortes, 
étaient défendues par de vieilles trou­
pes et protégée? par des batteries pla- 
çées de façon à rceevoir l’envahisseur 
de flanc Nonobstant ce* conditions, 
’infenterie italienne avança et con­

tinue d’avancer. De fortes positions 
ont été capturées et les prisonnier- 
ffluent dans les camps do concentra 

tion.
Nos aviateurs ont coopéré dans ce 

mouvement en faisant d'audacieuses 
reconnaissance- au-dessus de* dépôt» 
et convoi» qui furen t bombardés avec 
succès; on signale plusieurs brillants 
combats avec des aéroplanes aurti- 
chietis.

COMMUNIQUE FRANÇAIS
(Spécial à La Tribune)

Paris, 16 — Une violente bataille 
fait rage près de Moulin île Laffaux, 
sur le front français, où le« Allemands 
ont attaque en noml>re après un ter 
rible duel d'artillerie qui se continua j

toute la nuit.
Le communique officiel du bureau 

de la guerre dit que lesFran- 
çais maintiennent toutes leurs 
positio .s. L’attaque se livre sur un 
front de quatre kilomètres.

Texte -lu communique: “Les com­
bats d'artillerie se sont continués du­
rant la nuit. Après un violent bom­
bardement l’ennemi a livre c? matin 
une puissante attaque sur un front 
de quatre kilomètre», dan* la région 
de Moulin de Laffaux. Nous avons 
ma'ntenu nos position* malg ses ef­
forts répétés. Le combat se poursuit 
en -T^férents points.

Dca attaques "» surprise entreprise» 
par les Allemands dans la région 
d’Auberive, d’Avrocourt et de Bar- 
ronkopf, furent dispersées par notre 
feu.

En Alsace supérieure, un de nos dé­
tachements légers pénétra dans les 
tranchées ennemie* et ramena de» pri­
sonniers après avoir détruit . les posi­
tions de defense de l’ennemi.”

LES OPERATIONS
EN MESOPOTAMIE

(Spécial à La Tribune) 
Londres, 16. — La campajme an­

glaise en Mésopotamie où une série 
d'importantes victoires a été rempor­
tée sur le.« Turcs, oet maintenant 
presque suspendue. Le communiqué 
suivant se rapportant au front méso- 
potamien a été publié aujourd'hui:

“Bien qu’il ne se soit produit aucu­
ne opération impo’lante depuis !e 
commencement du mois, nous avons 
capturé 136 prisonniers dont J9 au 
cours d’une escarmouche près de Deli 
Abbas”.

TERRAIN RECONQUIS
(Spécial à La Tribune) 

Londres, 16. — Los Ang.ais ont près 
; que tout reconquis le terrain perdu 
; dams Buîkcourt et ont établi de nou­
veaux postes sur e coté ouest du villa­
ge, dit i'UjcuTd’hui une d péehe du 
correspondant de Vagenc Reuter aux 
fuartio” c né ran x anglais.

COMMUNIQUE ANGLAIS
ri cia! a 1 s T m •)

!.. ndre . 16. — De terrible- com- 
ba-.- » n'. «m progrès aujourd’hui au 
n-.,rd de '.a Sc rr ». ur le front d'Arras
dit aujourd’hui 1» iommunt<fué officiel 
des o;>. ra' on- dans le thrâtre de la 
guxrr franco-belge.

Texte du communiqué: “La batmille 
-’est continuée à notre avantage hier 
dan- la partie ouest de BuLLecourt. 
Nom, avons fait quelques prisonniers 
au cours de quelques rencontres m;neu 
res hier soit, sur la droite de no» po- 
-k.'twtH de la ligne <k* llindenburg. à 
l’est ilu village. D - terribles combats 
sont en progrès au nord de "a Scarpe.”

BELLE ASSEMBLEE UNE INSPECTION DES 
A C0ATIU00K ROUTES ET CHEMINS

l.e colonel Blnmlin et le général I-’hon. les>ier. ministre P rot in
lessard ont été l'objet d’une 
belle manifestation à cet en­
droit.

cial de la voirie, a envoyé plu­
sieurs équipes d'ingénieurs 
qui feront rapport.

Ooartirook, 16. — t Spéciale). Une 
foule énorme assistait, hier soir, à 

; rassemblée de recrutement qui a été 
tenue sous leei auspices du 258ième ré­
giment, commandé par le lieut.-colonel 

. Blondin.
De vibrants discours ont iVte pronon- 

' cés par le colonel. le général lessard, 
)es majors Grothe et Flante, et par 

i quelques-uns de nos concitoyens.
Nos visiteurs sont partis pour Wind 

snr Mills où ils tiendront une ax*em 
1 Wée ce soir.

TROUPES CANADIENNES
ARRIVEES EN ANGLETERRE

Ottawa 16.—Le censeur de la presse 
annonce l’arrivée dos troupes canadien i 
ne» suivantes en Angleterre:
120e Bataillon de Winnipeg;
200e Bataillon de Winnipeg;
233e Bataillon de Winnipeg;
240e Bata lion de Lanark et Renfrew; 

i 177e Ba)ail!on de Simone:
I 235e Bataillon d’Ottawa et autres 

endroits d’Ontario; 
]*2r Bataillon de Ontario;
208e Bataillon d ■ Toronto;
24,>e Bataillon de Montreal;

Détachements d’art'ilerie Virto- 
I ria et Halifax; détachement» du «-«rps 

de génie . corps médical, ^ore-tier* 
do Québec. Toronto. Winnipeg, Brook- 
villo, Sussex; 'rr liste -, corp* den­
taire. aviateur*; infanterie de Toronto 
ct Rainy River: o ficiers av.aUürs, 
détachements pour la manne et servi- 
ce* divers de i’armee.

MORT 0’UN GENERAL BOCHE
(Spécial à La Tribune) 

i Amsterdam. 16 via Londres. — I-a 
{ mort au feu du général von Victui- 
gboff, ex-gouvemour de Strasbourg, 
est rapportée dans une dépêche do Bor 
lin. Le général est mort des suites des 
blessures reçues dans les récent.* com­
bats prés de Poissons.

----------—:o:--------------

UNE ACMISSiON DE DEFAITE
(Spécial à La Tribune) 

Amrtèrdam, 16 via Londres. — Le 
Nieuwe Van Der Tag regrette tu'î le 
chanrolukr dans non «Uarouns n’ait pua 
jeté Va lumière ««ur les visées de guarf» 
de l’AItetoag**» Il dit ou» ’ra (•» roles 
du ehajierner ont donne plus de f<*rc« 
n f«nn«n et. équivalent à me admis 
sion de défaite.

(■Spécial à la T !nin'“)
Québec, 16. — Le ministre de la 

j Voirie est à faire actuellement l’ins­
pection des routes macadamisées de 
la province ainsi que «pie de* routes 

i gravelées pour se rendre compte «le 
leur état et de* besoins «)u’elles ont 
quant à leur entretien. Le ministère 
tie la Voirie a envoyé une douzaine d’é­
quipes qui font l’inspection des routes.

! Ce* ingénieurs feront rapport et le 
ministère agira en conséquence.

Op sait que la Législature à sa der- 
n ere -ession, a passé une loi relative 
à l’entretien des routes macadamisées 
ou gravelées. Lo gouvernement se 
charge des routes «dites provinciales et 

Iles municipalités intéressées seront 
appelées à payer la moitié du coût des 
travaux. Quant aux routes municipa­
les les travaux d’entretien ordonnés 
par les ingénieurs du ministère «le la 
Voirie sont exécutés par les munici­
palités <;ui recevront du gouverne-ment 
une subvention de $400.60. Si une mu­
nicipalité après l’expiration d’un délai 
aisonnablr fixe par le ministre de 

la Voirie, refuse ou negige de faire 
tes travaux, le gouvernement les fera 
exécuter aux frais de la municipalité 

1 récalcitrante.

TEMPERATURE

Généralement beau et Irais ;
averses Han» quelques liKali-

té*. Beau 'demain.

63^133

^09163
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DEMANDEZ

Sirop Batailleur
ÜANS EGAL POUR LA TOUX 

•a»!
GRAND PURIFICATEUR DU SANG 

La vente chez tou* lea foumiMeurm 35c U grande bcxuciü* 
The Angus Medecine Co

Amtm

rente.
( —M. Georjffs Ma»^. voyageur de
commeree, de Sherbrooke, était ici 
par affaires. m*rcredi

— Mme Alfred Pageau, était de pas­
sage a Sherbrooke raereredi.

—Mlle Honorate V'ermette de Sher- 
’ brooke, était Hidte de ses parents M. 
iet Mme S. A fermette, dimanche.

—M Léon BiK»on de K?»t Angu»,
: était de passage en notre localité, di­
manche.

—M. A. P>. Rousseau, .visitait ses 
| amis à .Cawyerville, dimanche.

PAQUETTEVILLE

NOS COURRIERS
WATERVILLE

—M- Eltéar Cote de Ste KUwidge 
était de passage parmi nous la semai­
ne detniere.

-—Nous apprcnoix ave-- peine, que 
le bébé de M Thomn- Leclerc, est 
dangereusement malade. Nos voeux 
de prrmpt rétablissement.

La saison des déménagement* 
- "est fait entir plus qu’ft l’ordinaire 

< e printemps, en notre localité. Plu- 
icurs nous ont quittés encore In se­

maine Uerniere, pour aller demeurer a 
l’etranger. A tous, sou* souhaitons 
bon voyage.

—M. Alfred Leblanc ,u fait l'acqui­
sition du salon de barbier, apparte­
nant autrefois a M. Onier Dupont.

itiAi-AUlË Ut COEUR 
PENDANT SIX ANS

les maux de coeur et un dérange­
ment du système nerveux -ont les ma­
ladies les p’us communes de nos jours. 
On n’a qu'à jeter un coup d’oeil sur 
un journal pour voir des mort* su­
bites et des histoire* a sensation h 
l’effet que certain* homme» publie* 
éminents ne peuvent continuer leu.» 
aff aires pour cause d’un abattement 
complet, dû à un* mauvaise santé 
Nous ne voulons pa» jeter un cri d’a- 
iarme mais simplement un avertisse­
ment.

Lorsque le coeur commence à bat­
tre irrégulièrement, que vous vous 
ressente! de violente» palpitations, 11 
est temps d’y penser. A tous ceux qui 
souffrent de semblables maladies, 
nous conseillons le* “Milburn’s 
Heart nu i Nerre T’ilK”

Mme Frank Arseneau, de New- 
rastle, N B., écrit: '‘J'avais de terri­
bles attaques de maladie de coeur, 
pendant cinq ou six ans, et comme 
j’essayais plusieurs remèdes sans ré­
sultats aucun, je décidai de prendre 
vos pilules. Croyer à ma surprise ert 
ressentant un mieux sensible et subit. 
J’en pris quelques autres boites et 
maintenant je suis compètcment réta­
blir Actuellement, m» «oeur suit le 
même traitement et trouve aussi un* 
qrande satisfaction dans ton état de 
santé.

l,e» Pilules Heart and Nerve de 
Milburn se vendent 60e la boite trois 
p,,nr $1.26. chex tous les marchanda
ou envoyées snr réception du prix Th« 
T. Milburn Co.. Limited. Toronto. On\

— M. et Mme H. Grenier de Coati- 
cook, étaient de passage en notre lo­
calité samedi, en rc ite pour Sher­
brooke

—Nous aurons une partie de car­
tes dans c* moia-ei, dont nous donne­
rons le programme ces joursci. Avis 
aux amateu:» de cartes, de se pré­
parer et de faire provision “d’atout", 

i —M. W. Gay de Lac Mégantic, é- 
tait de passage ici mardi, en route 
pour Compton.

—Nous constatons avec peine, «lue 
p' jaieus de nos famille» nous quit­
tent pour aller demeurer ailleurs, 
pour cause que l’ouvrage se fait trop 
rare ce printemps en notre ville.

C’est malheureux de 
voir non loyer* sans occupants; nous 
■ spérons <jue Dieu n’abandonnera pas 
notre petite paroisse de Watervillc, et 
que, tout ira pour le mieux bientôt.

STOKE CENTRE
—M. Lemay d’Ascot Corner, était 

de passage dans notre paroisse diman­
che dernier.

—M. Aimé Lemire nous a quittés 
la semaine dernière pour aller tra­
vailler à Sherbrooke.

—C’est le printemps; la belle saison 
de renaissance, saison ou l’herbe re­
prend sa couleur d’espérance, ou tous 
les arbres recouvrent leur majeetueux 
feuillage. Mai» c'est aussi la saison 

, par excellence ou notre âme doit s'é|e 
ver vers Dieu dan: de ferventes priè­
res et le supplier d’étendre sa main 
bienfaisante et miséricordieuse sur 
nos semailles d’une douce fécondité.

Il faut donc prier et pour ces priè­
res spéciales nous avons trois jours a 
not i disposition. Aussi, c’est avec 
empressement et le coeur rempli de 
confiance t*t île dévotion que dès lundi 
matin, une foule de paroissiens en- 
eombraient l’église de Stake Centre, 
pour demander à Diau. grâce et bé­
nédictions.

COOKSHIRE
—M. J. W. Nadeau de Sherbrooke, 

était de passage en notre localité der­
nièrement. en voyage d’affaires.

Mme L. J I*. Gauthier, est de re­
tour d'une visite de quelques jours, 
ehex des parents de St-Malo

M. J. W. Brnuillette rendait visite 
à des ami* de Sherbrooke, dimanche 

M. Lucien Dumont de Sherbroo­
ke, passait le dimanche chez ses pa-

—M. J. B. Roy, était en visite
cher M. William Gendreau, ce* jours 
derniers

— M. Théophile ParUeau, de Re»- 
eher Falla, c’ait en voyage d’affaires 
à Paquetteville, jeudi dernier.

—M. et Mme Alfred Fauteux, de St- 
Malo dlAuekland, visitaient des pa­
rents de notre localité, dimanche.

—M. A. Duquette d* St- Herméné- 
gilde. visitait des amis dimanche.

— M V. Couillarii, représentant de 
la Ci*. Lé garé, était de passage 
cher M. Georges Bissonnette, la se­
maine dernière.

—M. L. M. Curot, In.-peeteur d’E- 
eoles, visitait nos classes lundi et mar­
di.

—Mlle I. Lafontaine de Wobum, est 
en conge dp convalescence chez son 
frère, M. l'abbé Lafontaine.

—M. Alexis Lambert rendait visi­
te à des parents, ces jours derniers.

—M. et Mme Nazaire Gendron, é- 
taient de passage a St-Malo lundi.

HIGH WATER

tlTEIM SUR 
U RUE

“Frult-a-tlm” Le Ramint 
Complètement à La Santé

<S2 Bcs Sr-Vauta ,Mo*t**»l 
“r.o i9l2, J'eu* une attaque aoudaine 

de jli'fù Jam ïestcmtu, et je
m'affaisai sur 1» rue. Pendant près de 
deux ans, je me suis fait soigner par 
divers médecins, et de 225 livres que je 
pesais, je diminuai jusqu'à 160 livres. 
Alors, plusieurs de mes amis me 
conseillèrent d’e*sa>er ‘,Fruit-a-tlTes,^ 
/Vj la premthe bvr, je commençai à 
Ure mtevr, et j’ai continué à en 
prendre; ce mal dépriment que je res­
sentais dans l’estomac est disparu 
complètement.” H. WHITMAN.

60c. la boite, 6 poor $2.50, grandeur 
échantillon, 2âc. Chez tous les pharma­
ciens, ou Fruit-a-tives Limited, Ottawa.

—M etMme Félix Buorque ainsi 
me leur Lanille de Newport, éta ent 

; de passage chex M Ed. Fitzgerald di- 
i manche dernier, le voyage ne faisait en
auto.

ST-CAMILLE
—M. et Mme Arsène Dupl«<eis de 

Sherbrooke, étaient de passage a St- 
Camille ces jour* derniers, pour assis­
ter aux funérailles de leur belle-soeur, 
Mme Amedée Duplessis. Ils ont profi­
té de cette occasion, pour visiter leur:: 
autre* parents et amis de l'endroit; 
ils sont retournés lundi.

—M. Oliva Bernard, était à 3t- 
Camille dimanche dernier

On nous annonce le prochain msria- 
ge de M Arthur I.abonté à Mlle 
Mathilda Bernard.

PLAMONDON’S MILLS

—M. Leroux était ici ces jours der­
niers, dans l’intention d’acheter dea 
chevaux de M. Alex Gosselin.
_M. Patrice Lemire est atjé à St-

Georges de Windsor, il doit revenir 
avec M. et Mme Bonin; lesquels à l’a­
venir demeureront avec lui.

ASCOT CORNER

gnon, de leur cordiale bienvenue.
—M. J. Honore Chagnon et M. J 

Bovet, étaient de passage à Coaticook, 
dimanche dernier

—M. Adélard Vignaux de Valley- 
field, est actuellement en voyage d'af­
faire en notre localité, ayant vendu 
ses terres à M. Moise Vigncux.

—Mme Willie Boisvert, de Montres 
est en promenade chez ses parente, M. 
et Mme Louis Gosselin.

—On nous apprend que Mme Henri 
Gosselin, est assez gravement malade, 
Nous faisons dos voeux, pour son 
prompt et complet rétablisement.

—M. S. YaiUar.eourt, est allé con­
duire la famille de M. Noel Gilbert, à 
la gare deDanville, ces jours derniers 
ces derniers nous quittant pour iller 
demuerer définitivement à Magog.

—M. et Mme Dominique Bostnnnais 
sont les heureux parents d’un joli pou­
pon, qui fut tenu sur les Fonds Baptis­
maux par M. C. et Mlle Ida Boeton- 
nais, oncle et tante paternels de l’en­
fant.

—M. Edoua rd Couture a fait l’ac­
quisition d’un automobile. No* féli- 

' citations.
—M, Marcotte de Sherbrooke, était 

' en visite à Ascot dimanche, i’hôto 
de Mlle Antoinette Grondin.

—Les travaux de la chaussée entre- 
' pris par la Cie. d'électricite d’Angus, 
sont arrêtés vu la forte taxe imposée 
par le gouvernement; ce qui fait tort 
a bon nombre d’hommes que cette com- 

! pagnie employéaiont.
M. N. lepi're. voyageur pour La 

i-ompagnie Rawleigh, était de passage; 
à Ascot la semaine dernière, dans l’in­
térêt de cette maison.

—M. Georges Bouruqe de Sherbroo-’ 
ke, était en visite à Ascot, samedi et 

; dimanche, visitant de» parents.
—Les corps de MM. Caycr et F.hé-j 

aume n'ont pas encore ôte retrouvés, 
I-es recherches ayant été suspendues J 
vu la hauteur de l’eau qui rend toutes 

recherches inutiles.

DEBOUCHE LE NEZ.
GUERIT RHUME OU

mtarrhe
COMMENT OBTENIR t-v

SOULAGEMENT OUANnN 
LA TETE ET LE NEZ 

SONT OBSTRUES

C omptez jusqu’à cinquante? Vot-,
froid dans la tète ou catarrhe di*D. 
raitra. V.» nannes se débloqué*, 
le» passages de l’air deviendront h 
bree et vous pourrez respirer à 
aise Plu. de reniflement, d’eter^" 
ment, d écoulement* muqueux 
chement ou mal de tète; phi. WX 
ficulte à respirer 1a nuit 
. Lrocurez-vous une petite bonuill, 
de Ely’s Cream Balm chez votre Bl-»r 
macieu et appliquent un peu dx* 
vos nannes. Elle pénétrera dans to, 
le* passages de la tête adoucira » 
apaisera les me te b ran*,, rauqueus, 
enflammées et vous serez instant, 
nément soulagé. Guérit 1* rhume 
cerveau et le catarrhe comme par m* 
gie. Ne restez pas avec un cerve£ 
bouché. Le scu.agement est certain

—M. et Mme Amédée Dubé, etaien 
en vieite à Ascot dimanche, chez de 
parents et amis.

—Bon nombre d'etrangen, aui, 
taient à la Messe en notre église di 
manche.

A suivre en 5 ième page

—Mme W. Newland de Fairfield 
Centre, visite «e* parents M. Jo#eph 
Gendron ainsi que eh»z M. Ernest 
Rou. vau, r'red A . Privé, de Manson- 
ville et Ed. Duchesneau de Newport.

—M. et Mme Jos. Gendron, pas­
saient la journée de dimanche dernier 
à Newport.

—M. C. Coutu est revenu chez lui 
après une absence de quelques mois.

—Mlle Alice Ducharme, nou* a quit­
tés pour aller travailler à Newport.

—M. Lorenzo Daigle de Mansonvil- 
le, était récemment en notre village, 
par affaire*.

—Mlle U. Gendron, est allée pas­
ser quelque temps à Sutton.

— M et Mme Albert Benjamin, ont 
le plaisir d’annoncer à leurs parents 
et amis ,1a naissance de leur dixième 
enfant, une fille, Parrain ,M. Besset­
te; Marraine, Mlle Marie-Rose, soeur 
de l’enfant.

STE'CECILE oe whitton

—Mlle Lydia Roy est retournée à 
•Springhill «prés avoir passé plusieurs 
jour* chez de nombreux parents

—Mme Albert Dion est revenue 
dans sa famille, après une absence 
de quelques jours chez son père, M. 
C. Leblanc du Lac Mégantic.

—Il nous fait pla'sir d’apprendre 
l’arrivée de M Charles Pepin de 
Bromptonville, pour s'établir dans no­
tre paroisse. Nous leurs souhaitons 
bienvenue et succès.

GOSHEN ROAD

La Prévoyance
. - j

EMET DES POUCES DANS LES LIGNES D’ASSU­
RANCES SUIVANTES :

Accidents, — Maladie», — Vols, — Automobiles, —» !
Bris de Gtecea, — GanuiUeH, — Attelage», — KeaponKabilit» ! 
patronale.
Bureau-Chef : 160, rue SWawues, Montréal. Tel. Main 1626 j

J. C. GAGNE, i
Gérant-Général. j

Repr,ventant pour ghertrook* P. Simoneaa. Crand Central
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No. 90 i* nurcté menteuse île leurs yeux, un i

—M. et Mme M. Lacoursière, de St- 
François Xavier de Brompton, étaient 
en visite chez M. Jos. Maurice, diman­
che dernier.

—M. Eusèbe Bisson, se rendait à 
Danvile dimanche en voyage d’af­
faires.

—Mme Henri Ouellette de St-C!au- 
de, est allée à Windsor ces jours der­
niers, pour affaires.

—M. et Mme Nére t’harland, é- 
taient en visite dimanche, chez M. et 
Mme W. Lemay.

ST-EVAR1S.E STATION
—M. A. BuUur, ci-devant de St-E- 

phrem, et actuellement de Winslow, 
est de passage à St Evariste.

—Le beau temps nous est enfin re­
venu et on peut lire dans toutes les fi­
gures, les premières chaleurs de l’été 
qui vient.

----------- :oi------------
WAYS MILLS FT BARNSTON

—Il y avait dimanche dernier une 
partie de sucre à la resiuente de M. 
E. Chagnon. Parmi les invités au nom­
bre d’une trentaine, nous remarquions 
M. et Mme D. S. Caron, de Coaticook; 
M. et Mme W. Paquette, M. et Mme
G. Laperle, M. et Mme J. B. Breault. 
M. et Mme Ed. Chagnon. M. et Mme 
M. et Mme J. I.ajeunesse, M. et Mme
H. Chenette, MM. E. Paquette. J. 
Lojoie, A. Lajeunesse, F. Yiau, F. 
Belfleur, C. Chagnon. .1. Sénécal, El- 
uhègo Chenette, Mlles Marguerite 
Chagnon, Ida Chenette, Angeline 
Sénécal, et plusieurs autres, dont nous 
n’avons pa» pu prendre le* noms.

Chacun se retira en emportant un 
bon souvenir de cette réunion et en re­
merciant M. et Mme Edmond Cha-

ST-MALO. STATON
—Mlle Flore Lemieux, après avoir 

passé un mois chez ses grands parents, 
est retourne* de lundi â Sherbrooke, 
chez son père, M. lo.-ephat Lemieux.

—Nous souhait ' - la bienvenue à 
M et Mme Guay, al ‘i que leurs deux 
enfants; cette famille vient s’établir 
au milieu de nous.

—M. et Mme Emile Marquis de 
East Hereford, étaient en visite chez 
des parents ces jours derniers.

—M. et Mme Pierre Routhier .fils, 
sont les heureux parents d’une fille. 
Parrain et marraine, M. et Mme 
!'.ckell, oncle et tante de l’enfant.

—M. Emery Lemieux est en voyage: 
d'affaires â St-Edwidge ces jours-ci. |

ROCK-ISLAND
—M. Ed. Fitzgerald, étaii de pas-j 

age à Newport samedi dernier, en 
voyage d’affaires.

—Mme Pierre Lambert de Paquet- 
teville, a passe la semaine en notre 
village, l’hôte de sa soeur, Mme Ed. 
Fitzgerald.

—Mlles Alice ft Janette fÿ^mor,
vmt allées à Newport cette semaine.

—Mmi Dodland et sa fille (f_- Bid- 
efopd Maine, -ont actuellement en 
isite chez des parents à Derby Line 

Vt.
—Mme G. Gilmor, est partie pour 

!.abolie, Que., rejoindre son mari M 
C. Gilmor. officier des douannes.

—M. L. Gri.-v de Newport, était de 
passage en notre localité, dimanche 
dernier.

-Mine Ed Fitzgerald, “st actuelle­
ment ,i St Isidore d’Auckland, dans 
le but d’ouvrir un Salon de Modes,, 

u'elle mettrait sous la direction de 
Mme L. P. Levesque. Elle sera de re-1 
tour ici aujourd'hui. 
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Pour Bébés et Enfants
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"F.t il ne me ment pas ! poursuivit avec 

une rauque exclimstion la niari Je Suzan­
ne. J’ai senti la vérité passer dan« »e» p» 
rôle* .

“Du rosie .un mensonge eût été trop 
vite démasqué A quoi bon nv-utir 
t > qui est, ne suffit-il pas I-os moindre! 
•létai!» sont d'une exactitude criante 
Tout s'enchaîne tout concorde .

•‘Ce que disait Roger, ce qu'avouait . 
ma femme, ce qu’a révélé ce Tncol 1L« 
mont iué. iis m'ont tué plu» sûrement 
qu’avec le poison ou le contenu. Je ne 
m en relèverai pas 1* je «en*

• Tout est fini pour moi !
Thibcult se mit debout avec une ex­

trême difficulté. U n'avatl plu* de force*, 
il n'avait plus de courage en proie à tm 
accablement physique inouï. c'r«t à pei­
ne s’il put se traîner jusqu'à la porte de 
ton cabinet de travail.

t*û *ll*it-ii ? U l'ignorait. Peut-être 
cherchait-il, d'nstmct, un coin obecur 
|K>ur y mourir seul, dan» 1 angoiaie. dan*
I effroi, dans le deséspoir et le dégoût 

Le monde lui faisait horreur. Le* hom­
me* étaient brutaux et ba* ; le* femme* ca- 
.-tuuent. sou» leur* aounro* de miel et

la pureté menteuse do leurs yeux, un in­
domptable perversité.

Mourir, movrir, mourir, bien vite, * ê- 
vader de ers laideur*, de cette fange , ie 
idu* voir, ne plus penser surtout, mourir 
|H>ur qu* cessât enfin la douleur, sans nom, 
don son être était tenaillé

l ne heure encore île cette souffrance, 
non, il ne la pourrait supporter.

le* damnés eux-mêmes me plain­
draient, Koiipua l'infortuné. Mieux vaut 
ne pas chercher, ne pa» demander que 
vHt*-jc devenu

’’C'est tri* simple , je vais me tuer 
Ils seront htwes

t "es derniers mots dits à haute voix 
hron' trfSiailhr M d F.xcidetul ismime si 
un autre que lui le» eut pronomé»

— Il* seront libre* ' répéta-t-il 
Mai» 'e deviens, san» doute ’ Quel 

est re rire moqueur qui reasnne à me» x- 
rodle* ? Et eette voix, cette voix railleuse 
que me dit-elle donc .

Que je suis un mat», un imbéej*. )* 
le dernier de* jobard»

"En me tuant, je fia* place nette 
j exauce leur» vieux '. Mourir soit 
Mai* pa* sans vengeance 

"Cette malheureuse fetntre, qui m

Cachets du Dr Fred. Demers
oLEKISON EN CINQ MINUTES DE MAUX DE TETE 

N’<t accep'.ez aucun à moins que 1* nom ”Dr. Fred Demers" a* nil 
gravé sur chaque cachet. Ce sont le* seul* vraiment bons, efficace» et inof- 
(«asflf*

Dépôt: 309 Bue St-D«nis. MONTREAL
vu\ier tlt« supendsion of Provincial Liquidator,

st vilement trompé Cet homme qui me 
l'a prise qui ma volé mon bonheur, 
m» vie

"Tu sais où le* trouver llàte-toi
Tue-lc ! Tue-les ! .

Galvanisé par son délire, le marquis 
s'était dressé, le bras tendu, dans un geste 
meurtrier.

Ses traits ai doux avaient pris une expres­
sion effrayante. Son rogafd rencontra sur 
le bureau la photographir de Suzanne, 
souriante dan» son cadre d'or. 11 la jeta 
violemment à terre et l’écrasa du talon

Puis, comme une bête furieuse en cage 
il erra dan* la vaste pièce, frénétique, 
indécis, avec des exclamations de douleur 
et de rage, de» scuglots involontaires, de 
bref» aocè* d'arcablement qui le couchaient 
sur un fauteuil, le corps brisé le cerveau 
1 Ame absente.

Mais la cruelle pensée revenait, et il 
se dre««,»ît. comme touché par un fer 
rouge

Pourtant un faible espoir ]iersisrait. 
pareil à un eotn île Ciel dans les ténèbres 
> * i démence

bi Tncol avait menti ? Fourqoui 
eut i men i 2 Gomment ertt-i! osé mentir 
-i auda.leusetmnt '.’

Perdis si place, risquer sa vie. car le 
marquis s rt*it rent! prêt à l'abattre à 
».-» p;eds. d'un bras ou la colère faisait 
affli er une edn.itable fo ee nerveuse

N importe ’ Si Tnccl ave» e-1 ’
Nagutr - lorsque ce vil d Lteux pariait 

ui. en ver té, Thibault c’était senti une 
Ame de cannibale

L* pue* mrti : ts qui sommeillent 
i :an- .e creur de I homme le plus raffiné 

« étaient réveillé», tembles Avec qu’el­
le joie féroce, pour aseouvu sa rage, il 
eût le *** mains blanches, de se» main* 
tme* et féminines, vereé le sang.

En cet instant affreux où Tètre se con­
vulse, où le* yeux injectés “voient rouge 
le plus doux et le meilleur se change en j 
une brute sauvage

(>n ne rationne plus, on ne réfléchit t 
plut, on ne «onge phis qu'à frapper, jus- ! 
t u à ce que mon s'ensuive, jusqu' à c*

que Mius vos pieds la victime expirante 
rAle une prière suprême.

Il avau fallu au mari de Su zarme une 
forte surhumaine |>our se dominer en 
présence de Tricol ; que serait-il ensuite 
si Suzanne elle-même apparue ? Feut-ctre 
un dràmc effroyable à la vision duquel, 
maintenant, il tressaillait d'horreur.

Mai* après le* sursaut», après les lut­
tes, ajiés les affres d’un si cruelle agonie 
morale, la réaction se produisait , M. 
d'Exeideuil parvenait a se ressaisir.

Oui, si ce misérable avait menti !
La calomnie pouvait-elle se personni­

fier mieux qu'en cetto laide figure ? Tan-1 
dis que celle sur qui ü répandait son fiel, 
i tait une radieuse tleur vivante.

L’un rampait dans l'ombre, mysté­
rieux sinistre, i <rn! au lourd crapaud 
gonflé de venin, au hideux vampire, ami 
des ténèvbre-. 1 au're évoquait toute la 
o c et tente la u ilcurde la vie, la lumiêre- 

, l'éclat du - ilnl. 1 ■ parfum de» rose* ..
Tr'eol ' un regard sournois, fuyant, 

üne face bestiale
Suzanne, la I- i té. I» fierté. I» noblesse 
Entre ce* ih i ctr*» Thibault hésite-, 

r it il ajouterait-:! foi aux imputations 
abominable* d» >•* louche individu pour- 
-uivan’ d une haine ,occulte la créature 
loyale et franche qui fut une jeune fille 
sens reproche et portait si dignement le | 
nom d'Exeideuil.

D'abord elle aimait *on man. On ne i 
•c méprend point de façon »j grnreière. 
t 1 b ault à qui sa femme avait donné 

t le preuves île son affection, n'en i 
j a* m .s douter qu il ne doutait de la clar-, 
té du jour.
0TA mo : * d avoir deux visage*, A moins 
de por er un u isque. à moins de jouer 
depi. » jumre moi- une indigne comédie 

Quelle artiste e s.mimée pourrait «ou- 
temr si longtemps un rôle de ce poids *, 
3*0* une défaillance, sans une faute j 

Donc, le fait était acquis, indubita-, 
ble. Mme d'Exeideuil n'ftait ni forube. 
ni menteuse. <* fiére nanire répugnait 1 
au contraire à tout- haumulation.

A SUIVRE i

d-Abord Nous vendons nous Annonçons

LE CLAIRON
SONNE LA CHARGE

La Grande
Ouverture

magasin Lenoir
Qui à eu lieu Vendredi passé a été un Suc­

cès qui a dépassé nos espérances
Des Prix Que Vous ne Pouvez Ignorer

C’est la devise du magasin Lenoir

Voici des prix qui vous attireront
Département des Dames

Manteaux de printemps pour dames, 
en Plaid blanc et noir, à grand collet de 
soie noire. Valeur $8.00 prix 
d’ouverture.............  $5 25

Manteaux pour dames en popeline de
soie, noir, bleu et taupe, garantis pour la 
pluie, style raglan avec ceinture. Val de
$6.50. Prix d’ouverture......................... $4 95

Blouses pour dames, crêpe de Chine, 
blanc, mais et rose, différents styles nou­
veaux. Val. de 4.50 Prix d’ouverture $2 95

Blouses pour dames, en voile blanc, 
garnies de broderie, différents styles. Val. 
de $1.50 Prix d’ouverture ..................93

Middy pour dames, en duck blanc, uni 
ou garni de fantaisie, style Norfolk ou or­
dinaire. Valeur de $1.50. Prix d’ouvertu­
re ........................................................ S3
Pour vendredi et samedi seulement. —Bas pour dames, en fil fini soie, noir et blanc. 
Valeur de 40c — Prix d’ouverture............................................................................... ... 19

Département des Hommes
Habillements pour hommes, en bon 

tweed et worsted gris et brun, doub'ég (je 
serge et en laine. Val. de $13.50.
Prix d’ouverture.......................... ... $9.95

Habillements pour hommes, en serge 
bleue et tweed pure laine. Couleurs gris, 
brun, styles uni ou “Pinch back’’, stricte­
ment faits à la main, Val. de $20.00.
Prix d'ouverture........................... $15

Manteaux de pmtemps pour hommes, 
en tweed de fantaisie, gris, style Baimo- 
roon. Val. de $15.00.
Prix d’ouverture............ .............. S10-95

Manteaux pour la pluie, pour hommes 
en tweed de fantaisie, pure laine, •style 
raglan ou Balmoroon. Val. de 15.00.
Prix d’ouverture...........................$10 50

Pantalons pour homrnps, en bon tweed 
bien faits, différents patrons. Val. de $2.50 
Prix d’ouverture...............................$1-75

T enez voir nos marchandises avant 
de faire vos achats, nous sommes sûrs que 
ça sera pour votre avantage.

Chemises pour hommes, en très bonne qualité, nuances assorties. Val. $1. pour .,. 59

Le Magasin Lenoir
64 rue Kivg - . Haute-Ville.

4

Jupes en duck et piqué pour appareil­
ler les Middy. Val. de $1.25 à $1.75.
Prix d’ouverture....................................... 93

Sous-vêtements pour dames, pesan­
teur d’été, avec ou sans manches. Val. de 
20c. Prix d’ouverture........................12 Vj

Chaussures pour dames, lignes bri­
sées, boutonnées et lacées, noir et jaune. 
Val. de $4.00 et $4.50.
Prix d’ouverture .. •................... . $2 95

Bas en soie pour dames, couleurs noir, 
blanc, biscuit et brun. Val. de $1.00.
Prix d’ouverture..................................... 50

Nous avons un assortiment complet 
de robes, chaussures, chapeaux et articles 
de toilette pour jeunes filles et fillettes.

Casquettes pour hommes, dans un 
grand assortiment de formes et différen­
tes couleurs. .. • ............50c en montant

Chaussures pour hommes, dans dif­
férentes formes et qualités.
......... .......................... $2-95 en montant

Chemises pour hommes, fl poignets 
mous ou durs, assorties, ouvertes en avant 
Val. de $1.25. Prix d’ouverture........... 89

Overalls et frocks pour hommes, en 
duck bleu, noir. Val. de $1.50.
Prix d’ouverture............................ SI 19

Bas en soie pour hommes, noir, blanc, 
ivoire et gris et brun. Val. de 50c.
Prix d'ouverture   ................................25

Nous avons un assortiment complet 
d’habillements, chaussures, chapeaux, cas­
quettes et artcles de toilette pour garçons.

& »
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iDeux
T

t Secondes 
par Jour

Une Traie bonne montre ne 
variera pas plu» que deux ou 
trois secondes par jour si en 
bonne condition.

Nous sommes des répara­
teurs experts dans les montres 
et nous vous ùimnerons satis- 

, faction. Prix raisonnables. Pas 
de délai.

, A. C. SKINNFR, j
tj inspecteur officiel des montres 
1 pour les chemins de fer C.P.R.,

(j.C.R., G.T.R. et B. & M.

L’Ascension
Demain, fête de

f
' l’Ascension,
^ Tribune” ne sera 

pas publiée.

La

♦

♦
J
I

-îfr ai y. y.
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«- ifi ifi !fi Ji ifi ^
Hier soir, le cercle Laporte de l’A. 

IC. J. donait dans la vieille église 
•St-Jean Buptiste, une soiree litterai- 

J re très intéressante..
Nous nous permettons de féliciter 

[tous le» membres de ce cercle et sur- 
itout ceux qui ont bien voulu nous inté- 
' resser, soit par des travaux littéraires 
d’un grand mérite, soit autrement. Ce 
cercle ,qni s pris pour devise “Esto 
vil fut toujours à sa hauteur, comme 
l'a dit le docteur Noel, au cours de la 

{soirée.
Nous avons eu tout d'abord le plai- 

1 sir d’entendre . H. Héon nous parler 
Ide la langue française; ensuite, M. E- 
| mile Cajnbron qui nous montra par­
faitement ce quest l'apostalot laique; 

- M. Claude Cjrr, qui débita avec ta- 
ilent “La Veillée”; Mlle Eveline Biron, 
j qui exécuta avec âme La Chanson de 
I !'A. C. J. C. Elle était accompagnée 
{ au piano par sa soeur Mlle Lucienne. 
Le cercle leur témoigna sa reconnais­
sance de leur gracieux concours en 
leur présentant de jolis bouquets.

La soirée se termina par une comé­
die, intitulée “Express” ou le “docteur 
Gratis”. Nous remercions tous ceux 
qui ont pris part au programme. Au 
delà de 500 personnes étaient dans la 
salle.

Le discours de bienvenue fut pro­
nonce par M. Emery Fortier et pen­
dant la soirée, M. l’abbé Adam et M. 
le docteur Noel firent de très inté­
ressants discours.

* * *

LE PAVAGE DE LA CAUSE INTERESSANTE FUNERAILLES DE "LA VOYANTE DE
LS, P. ST-JEAN LA LOUDLANDE"RUE WELLINGTON EN COUR SUPERIEURE

LE.S PRESAGES NE SONT PAS EA 
VORARLES. — FAUDRA-T-IL 
ATTENDRE ENCORE?

Comme nous le disions dans nomv 
Miticm d’hier, l’érhevin Forest a fait, 
à iWssanMée de lundi soir, une «uggeJ 

t tion'dont la mise en vigueur aurait aù- 
, rement eu pour résuiUit de hâter les 
chwwis; envoyer Taviseur lépal à Qué­
bec avec instructions de se procurer 
l'avis des membres de la Commission 
res U mixités PubhqfieB à ce sujet.

L’éébevm Brault a proposé d’atten­
dre la prochaine visite de M. Teale. 
pciésodeixt 3<j Gie Southern Canada, 
et alors de lui tarer les ver» du nex 
d’loin^ façon définitive. Nous ne vou­
lons pas discuter la valeur de cas deux 
auggxtütians mais nous devons consta­
ter que les choaos vont bien lentement 
... et c’ct déplorable.- - - - - - - - to:- - - - - - - - -

LA CULTURE DES 
JARDINS EN VILLE

C’EST CELLE DE MADAME FOUR­
NIER, DE LAC VhCAXT!' 
CONTRE A. K GENDRE At DU
MEME ENDROIT.

s—s tf-tfi-a-a% w^ CHRONIQUE LOCALE Sfi

jfr- 5 Ifî m « a Ha
_>1. Joseph Bergeron de Ham Sud

f^ai* de passage en ville, ces jours 
terniers, nour affaires.
_t:ne Avalanche d'Or pour la par­

ie <b cartes ce soir aux Salles la 
iaietc. Voyez l’annonce.

__Mme P. Clément, de ueedon, e-
•hez des parants et des amis.
;,,:t réc"mment en visite a Sherbrooke, 

—Récital par Klaire Dowsey, de 
New York, chanteuse de grande re­
nommée, Mercredi soir, 1 elC mai, a 

Wesley. 4. 5. 7. 9. 11. 1— 
14. 15. 16. CH.

—Mme J. B. Delude,de Weedon, est 
arrivée en notre ville, appelée par .a 
grave maladie de son fils. ,

-M. Z. Larivière, de la Hand Brt! 
passa quelques jours de vacances daim 
ça famille, à Disraeli.

—M. J. W. Brouillette, de Cookshi- 
re, était récemment en visite à Sher­
brooke, chez des amis.

—L'ouverture des chapeaux se con- 
nuern demain et les jours suivants 

chez Mlle Choquette. Magasin Su­
zanne. 4 ins. CH
_Mme Michel Garneau. de Thetford

Mine . uit actuellement un traitement 
médical en notre ville.

—Vous trouverez un assortiment 
considérable et au plus bas prix.
Nous échangeons aussi les coupons qui 
: nus valent 5 p. c. que vous obtenez 
hu.- le departement d’epicerie chez 
Hébert & Fortier, m. i. a. J. N. O.

—M. Alphègc Beaulieu, des Etats 
1 nir. st actuellement à Rode Forest, 

i il a 1‘in.beintTon de s'établir.
—Une Avalanche d’Or pour la par­

tie de cartes ce soir aux Salles la 
Gaieté. Voyez l’annonce.

-M. Emile Ri vest est revomi de 
Rock Forest où il a rendu vi<wte à 
ii«s amis.

M. H. Bousquet, de 't* Lucien, corn 
de D’-ummond, passe quelques jours 

m notre ville, pour affaires.
Mme Arsène Ptnaud, de Lusbon. 

e'ten promenade à Sherbrooke, depuis 
.uelques jours.

'Ime V. H. Desroches. de cette vil- 
était en visite à St-Elie d’Orford 

au eommenoement de la semaine.
—T.e verre Kryptok t'a deux parties 

Invi- Mesl ne décolle iamais et donne 
entière satisfaction. Ayez le vôtre 
cher J. C. McConnell, optométriste, 
17S rue Wellington. lins ( H.

— Mm» On .«sime Durand, d’East- 
Angus, vient d’être transporté à l’hft- 
p tal général St-Vincent de Paul pour 
v subir une opération.
- M. Alphonse Roberge, de cette vtl- 

etait on visite chez des parents
'East-Augus, au commencement de 

la smaine.
— Une Avalanche d'Or pour la par- 

: “ de cartes ce soir aux Salles la 
Gaieté. Voyez l’annonce.

M. et et Mlle Brouilktte, de cette 
e, ainsi que Mlle Pariseau rep­

aient visite à des parents de Rich- 
nvmd. dimanche dernier.

—M. A. Paquette, de Stanstead, pas 
sera quelque temps en notre ville, ses 
* rvices ayant é*.é retenus à la nouvelle 

.ithédrale.
M. et Mme E. Drapeau sont re- 

'oui-nés à Lewiston, Me., après avoir 
pays, quel,pies jours chez des parents 
le She lier,mke et B romp ton ville.
—M. A. W. St-Laurent, de Chartier 

ainsi que Mlle Berthe St-I/Burent 
aient de pa-age en notre ville, ces 

jours éemiers.
—Une Avalanche d’Or pour la par­

tie de cartes ce soir aux Salles la 
Gaieté. Voyez l’annonce.

—I/orsque l’on vous demandera d’a- 
i hetor des billecs pour la soirée de mar 
di proheain au théâtre “His Majes­
ty's”, n’oubliez pas que’Uc est donnée 
en aide des hôpitaux de France et ne 
' -fusez pas. Si vous ne pouvez vous 
"tr.Jre au théâtre, vous pouvez sû­
rement encourager une bonne oeuvre 
’ ; a ' hetez Ks billets quand bien même. 
Me refusez pas.

—Epargnez 5 p c. rur tous vos 
achats de vaisselle, cristaux, granit, 

rloges, cadrans, fers électrique, 
-ammocks, jouets, etc. en venant au

magasin
LE ROYAL.

at'.rsc Hébert & Fortier m. j. *.
J. N. O.

AVIS
L'a-s. mblée annuelle des actionnai- 

tvs de la Cie Mutuelle d’immeubles 
dç-s Cantons de l’E»t aura lieu le 23 
mai courant, à 8 heures du soir, au 
M-imm.-nt National. L'Administration 
‘at J. li 1/smay, Directeur.

76-l6-19-22<h

I —Mme Joseph L. Therriault, née Dé­
lia Hénaire, eat décédée hier soir, à 
l’âge de 32 ans, à sa résidence, rue 

1 liowen. Les funérailles auront lieu 
vendredi.

* * *
—Le club de “tricot” s'est rassem­

blé lundi soir chez Mlle L. Hawker, de 
la rue Mount-Plaisant et ses mem­
bres ont fait l’élection des officiers 
comme suit: présidentes conjointes, 
Mlle L. Hawker et Mlle C. Choquet­
te; trésorière. Milo Hatcher: secre­
taire. Mile Carrier, comité d'amuse­
ments, Mlle B. Beauehesne et Mme G.

; Price. L’assemblée de lundi prochain 
sera tenue chez Mlle C. Choquette, de 
la 1ère avenue.

* * *
—M. Georges Gagnon ,de la rue 

Murray, est décédé hier soir à l’hôpi­
tal général St-Vincent de Paul. I/es 
funérailles auront lieu lundi .

* * *
—C’est avec plaisir que nous appre­

nons que Mme J. O. Bouchard est en 
bonne voie de convalescence après a- 
voir subi une opération aux mains du 
docteur J. E. Noel.

* * *
—Lundi soir, eut lieu au Cercle La 

Gaieté, une soirée donnée à M. et 
Mme A. Jarest, à l’occasion de leur 
retour de voyage de noces. Au delà 
de 50 personnes étaient présentes. Il 
y eut sauterie, musique, chant et un 
délicieux goûter fut ensuite servi.

* * *
—Soeur Palemon et Mlle H .Cour- 

chesue sont en visite chez leur frère 
M. J. Courchesne de la 1ère avenue.

CE1TE SEMAINE VA ETRE TRES 
ACTIVE. — AFFLUENCE D’AP- 
PLIGATIONS A L’HOTEL DE 
VILLE.

Cette semaine sera sans doute plus 
active que la semaine dernière dans 
la culture des jardins. Hier matin la 
Ville avait près de soixante deman­
des ppur le labourage et le hersage. 
Il faudra le reste de la semaine pour 
compléter ceux-ci et les nouveaux re­
quérants devront attendre â la semai­
ne prochaine.

Le Département des Chemins désire 
faire remarquer que les travaux des 
rues devront être négligés vu que les 
chevaux et les hommes sont employés 

| au jardinage.

"MERES DE FRANCE" 
UNE VUE TOUCHANTE

DANS LA MERVEILLEUSE PIECE 
QUI SERA REPRESENTEE AU 
THEATRE PREMIER A PARTIR 
DE VENDREDI SARAH BERN­
HARDT DONNE LA PLENITU­
DE DE SON TALENT INCOM­
PARABLE.

Lp seul fait que Sarah Bemhadi 
l'actrice incomparable, géniale déesse 
des littérateurs et des amateurs de 
théâtre, détient le rôle principal dans 
a «uperbe vue cinématographique 
“L&s Mères de France”. qui sera 
au théâtre Premier â partir de ven­
dredi suffira à attirer une grande fou 
le avide de beautés supérieures ert im­
mortelles.

Dans “Les Mères de France” elle 
roprés mtera l’héroisme français fé­
minin qui n’a pas dérogé de nos jours 
et qui s’est révélé surtout incompa­
rable dans cette guerre, digne en cela 
des Jeanne d’Arc et des Jeanne Beau

pièce qui a soulevé tout Londres et que Me célèbre humoriste 
l’on dit capable de faire danser une 1 disait’ “ Il y a dna s 
statue sur son piédestal. Elle porte mauvaises, les boi

“A LITTLE BIT OF
FLUFF” AUJOURD'HUI ; vais. Èiie repnæntera une mère qui

------------ ! a perdu son fils et son mari tous deux
tués à la guerre pour l’amour de la 
France.

Qu'il suffise de dire que dans cette 
Des officiers canadiens de retour I vue le- grande Sarah donne la péni- 

du front ont été émerveillés par ur ' “ude de son talent immorteL Un jour
* * ^ . . • ) 1 /-»ô-lr»Vx Va ti rry r»T*i e f xx TWîlill

sortes d’actrices:
___  ___ -nncs, les passa-

le nom do “A Little bit of Fluff” et | M»- to» grandes et pths Sarah Bern- 
sera représentée rot après-midi et ce hard G” C’est un génie personnel pu: 
soir, au théâtre “His Majesty’s”. Les d supérieur.
billets se sont enlevés très rapidement ------------:o:------------

I et il ne retc presque plus de bons siè- 
! ges à vendre.

Albert Brown est irrésistible dans 
cette comédie qui ressemble un peu 
à “Charley’s Aunt”, représentée â 
Sherbrooke il y a quelques jours. Il 

(joue le rôle d'un pieux jeune homme 
qui se trouve dans des circonstances 
trè.- difficiles et oui. pour une raison M. J. DESCHESN’ES DE BROMP-

Madama Fournier de Tæ M< --antre, 
vient d’intenter une action contre M. 
A. B. Gendreau, du meme endroit en 
réclamation de ta somme • $3,000.00
remboursement du prix d'une proprié 
té. Elle prétend avoir acquis cette pro­
priété de M. Gendreau pur prome.-se 
>'e vente en 191.1; certains v< erm nts 
devaient se faire memtue1 ement et â 
''expiration de cinq *B| 
pulé était payé en entier, elle avait 
le droit â un titre étabirsaant que la 
propriété est libre et exempte de tou­
te charge.

De fait, le prix a été payé intégrale­
ment et ie défendeur a nuu rit en fa­
veur de la demanderesse un acte la 
garantisgant contre toute fraude au 
lieu de déclarer que la propriété éta t 
libre. Mme Fournier, par cnn procu­
reur, refusa cet acte. Quc'quc- jour.- 
après, on a constaté par u certificat 
du registrateur que la pr or ' était 
hypothéquée en faveu :'im compa­
gnie de prêt au montant ï >0.00 et 
qu’à tout événement, M. Gendreau 
n’apparaissait pas comme propriétaire 
et qu’au contraire, la propricG- parais­
sait au nom d'un nomm RtP ade. De 
!à, nullité des actes de v. r.to et demun 
de de remboursement.

Le défendeur met de l'avant dans 
son plaidoyer que ce n’eçt pas un hy­
pothèque que la compacr de prêt a- 
vait sur la propriété m ir qu’elle te­
nait un acte de vente en cm ré d’un 
nommé Rattelade; qu,. ce dernier 
ayant suspendu ses paiements. M. 
Gendreau avait dû reml '.urser lui- 
même la somme emprunt e pour -e 
protéger; qu’sinsi ,il était au droit 
tant du dit Rattelade que a compa­
gnie de prêt de qui il a ait obtenu ti­
tre par l'effet de la su rotation.

D’autres motifs sont ajoutés a la 
défense. La demander!. e répond qui 
si tel sactes sont inteivi nus entre Rat­
telade et la oompagn;, de prêt et en- 

itre cette dernière, et M. Gendreau, au- 
: un de ces titres n’a été enregistré, 
j Les actes produits sont au nombre de 
120 environ. La cause .entendue hier 
I a été ajournée à aujourd'hui.

Jusqu’à présent, le débat a porti, 
| surtout devant Thon, juge Hutchinson 
jsur la question de savoir si nonobstant 
| les actes de vente qui ont été interve­
nus entre Rattelade et la compagnie 

ide prêt et M. Gendreau, iis doivent é- 
tre considérés à l’égard de la deman­
deresse comme valables, attenu que 
seule, au bureau d’enregistrement, u- 
ne hypothèque de $500.00 apparai. -e 
en faveur de la compagnie de prêt; et 
en second lieu, si les actes en question 
n’ayant été signifiés a la sucee-.-ion 
Rattelade, ont our effet rie démontrer 
que cette dernière n’a aucun titre à 
la propriété en question.

------------:o:------------

NOUVELLES DES
CHEMINS DE FER

CHANGEMENTS D'HORAIRE AU
PACIFIQUE CANADIEN.

LES ACCIDENTS
DU TRAVAIL

Le spécial “Orford Lake” fera son 
premier voyage «ame ii, 1« 19 mai. 
cuittant la gare Windsor, Montréal, à 
1.15 heures pour St-Jean. Farnhani. 
Cowansville, Rrome, Knowlton Foster 
Orford Lake, Magog et Sherbrooke. Le 
spécial de retour quittera Sherbrooke 
lundi seulement à 5.35 heures a. m. 
suivant le même itineiraive et arrivant 
à la gare Windsor à 9.25 heures a. m. 
Le premer train fera ce voyage le 21 

\ mai.
Pour tout autre renseignement, voir 

ires brochures courantes ou s'adr -er 
I à J. A. Métivier, agent, 74 rue W, l- 
Mington, Sherbrooke où agent de billets 
Kcal.

ou une autre, doit endosser des vé- 
; tements féminins. Les situations sont 
- extrêmement désopilantes et nous 
sommes certains que tous se feront un 
plaisir d’aller voir “A Little bit of 

I Fluff”.
------------:o:------------

TONVILLE. VIENT DE PREN­
DRE UNE ACTION CONTRE LA 
CANADIAN INGERSOLL RAND 
CO.

N’oublions pas la partie de cartes 
qui aura lieu ce soir, au Monument 
National, au profit de l'oeuvre de la 
Crèche Ste Elizabeth et de la protec­
tion des jeunes filles.

C’est une oeuvre qui mérite tout no­
tre encouragement et chacun dvrait 
être au Monument ce soir. La soirée 
sera intéressante.

Monsieur Joseph Deschenes. de 
Brcmptonville, a récemment intenté 
une action contre fla Canadian Inger- 

CE SOIR, AU soil Rand Co., de cette ri He, en vertu
MONUMENT NATIONAL le la loi relative aux accidents du tra 

vai L
Ix, demandeur rêc’ame une rente an 

nue.le de §60.00 tant qu’il vivra en 
plus d'une indemnité de $36.00. Il al­
lègue que vers le 13 avril, U s’est bles­
sé l'index droit en nettoyant une machi 
ne à fabriquer les obus. Des parcelles 
d'acier sont entrées dans son doigt 
où l’infection a pu .se faire.

Il est actuellement sous les soins du 
médecin et il ne pourra travailler pen­
dant un mois. I! perdra la première 
phalange de son index.

MM. Niccd, Lazure et Couture sont 
ses procureurs.

—M. et Mme Adélard Guilbert, <n 
Thetford Mines, sont en visite à Sher- 

|brooke, pour quelques jours.

DECES DE M. JOSEPH LESSARD
M. Joseph Lessard. 63 rue Harri­

son, Manchester, est décédé lundi à l'â­
ge de 67 ans. 11 mois et 24 jours. 
Le défunt était né à St Frédéric de la 
Beauee, P. Q.. et demeurait aux Etats 
Unis depuis 19 ans.

Il tai se dans le deuil son émouse; 
trois fils, Henri, Cyrille et Alexis, 
deux fiTeg, M me Joseph Roberge de 
cette ville; Mlle Eva Lessard, do Lo­
well. Mars.; un frère, M. Paul Les­
sard, du Sacré-Cœur, P. Q., trois 
soeurs Mme Paul Vachon, de Lymi„ 
Mass.. Mme Alexis Layeux et Mm,- 
Placide Gr, g de East Angus, P. Q. 
Le défunt était membre de 1a Soci'-ri- 
St Jean Baptiste de Manchester.

—-------:o:----------
—Mme H. Babineau, de Black La­

ke, paBs-' quelque» jours en visite chez 
des ont eats do notre ville .

—M. O'car Coté est retourné a No- 
Ue-Dame de Ham après avoir passé 
qcatre mois en notre ville, où il avait 
obtenu un emploie.

SES AMIS ENTERRENT CONVE­
NABLEMENT LUNDI SOIR AU
CERCLE LAROCQUE, CELUI 
QUI VA BIENTOT MOURIR A LA 
VIE DE GARÇON.
lié étaient bien une quarantaine le» 

“boys” qui constituaient la joyeuse 
assurance l’enterrement de v.,- u, 
ga'çot -de l’ami L. P, St-Jean. lundi 

tsoir, dans les Balles du Cercle LaRoc- 
ique. De gais propoâ, l’évocation d'heu­
reux souvenirs <pii semblaient à ja- 

Irnais ensevelis dans un oubli définitif 
mais qui surgissaient à la mémoire 

idans un enchaînement rapide et coi. 
tinu, de la musique ,du chant — c’est 
1b temps de le dire, il y en avait qua­
tre (qui ne voulait pas se battre com­
me dans la chanson) du choeur de la 
cathédrale que la fumée n’agaçait pas 
et qui étaient bien résolus a faire sor­
tir de leur gostc- à l’épreuve de» 
“distinctions” de voix, tout ce qu’une 
nature complaisante y avait mis de so­
nore et d'harmonieux — et puis Roy, 
vous savez bien Roy de chez I/égare,

: parfaitement c'est lui fil n’en fait Ja­
mais d’autre) s’était rais dans | 

|!a tête qu’une veillée de cette sorte ' 
!ne pouvait être complète sans que Ca-I 
Hiso fut de la fête. Et Caruso y était. 

Ida voix enregistrée sur le disque de 
cire vint nous dire les beauté» de l'a- 

[mouràdeux — ceci à l’adresse du 
i “futur", bien entendu. Bref il y avait 
du “fun” à rire .comme disait autre­
fois un certain gérant de cinémato­
graphe ambulant de passage à Sher­
brooke. Et puis ,je no vous ai pas par- ; 
lé des petites histoires pour rire. Le 

; grand Lucien en sait des piquantes qui ' 
font s’esclaffer même celui dont la ra- j 
te est la plus rébarbative au dilate- 
met, mais comprenez-moi bien, je pré-1 
fère ne pas vous en parler; ça lui fe- i 
rait trop de réputation et il serait j 
trop demandé partout pour raconter 

i ses peurs.
Dix heures!.. Les lumières s’étei 

gnent soudainement. L" son grave d’u­
ne marche funèbre s’élève lentement 
dans le calme subit de la salle. Le 

i long des tables bordées de convives 
.-’avancent à pas lents, sérieux comme 

ides pilliers d’église, quatre espèce de 
revenants, précédés de P’tit Louis qui | 

,. ervait pour lors de chandelier automo ) 
bile à deux cierges allumés, qui, 
d’une voix d’outre-tombe, pleurent les 
sanglots lugubres d’un libera de cir­
constance. Je ne vous mens pas unes 
amis, le “futur” en est resté blême 
comme... ffoumissez vous -même la 
r-m.. la cenvi-e de “La Tribune” 
ne la 'tisserait pas passer. Oraison 
funè, re, discours pour célébrer ta mc- 

i .noire de l'ami q ." a’iait bient* momir 
à la vie de garçon pour prendre son 
essor vers le paradis (?) de la vie 

j matrimoniale, versement de larmes 
Isur cette tombe qci se reh-rmera dans 
1 une semaine .larmes que l’on rempla­
çait aussitôt pour alimenter le résor- 

|voir lacrimal par une “larme” de GIN 
GER ALE — (Valiez pas croire que 

; c’était autre chose; le Cercle LaRocque 
1 ne tolère pas autre chose dans ses 
'salles. C’était bien du Ginger Ale et 
du bon, de la Silver Spring)— tout y 

! passa, si bien qu’il était deux heures 
du matin quand le cortège funèbre se 

'dispersa et que chacun alla niéorter 
!dans le calme de sa chambre le sem- 
iblable et pénible sort que le 
' destin lui prépare peut è- 
tre pour un avenir rapproché.

Les cadeaux présentés à l'ami St- 
Jean furent une horloge, tyîe m:.-- 
sion, un® chaise rembourrée en cuir et 
une patère en cuivre. J’allais ou- 
blier de dire-avant do terminer que le 
“futur' malgré l’émotion qui !*ui étrei- 
gna t la gorge — (c'cst l’expression o- 
bligatoire) — nous ‘délivra un speech 
des mieux fionnés".

Parmi les “boys” présents, citons à 
mesure qu’ils nous viennent à la mé­
moire: !.. Dubois, N. Dubois, T. 
Rioux. W. Rioux, A. Lavo'e. A. Hoard, 
W. Albert, J. Bergeron, E. Ratti. L. 

i Bilodeau, A. Trudeau, T. Tremblay, 
E. Jean, W. Routhier. S. Darche. G. 
Darche, A. Fortier, J. W. Roy, P. Pel­
letier. A. Côté, H. Crochetière. A. Bi 
on. E. Olivier, E. Faucher, G .Mas- 
-, A. Rousseau. M. de Lottinville, C. 

McKenzie, H Lemay, E. Gingras, E. 
Levesque, C. Mignault, M. Cadieux, L. 
Biron, H. St-Jean, frère de l’autre, et 
les autres dont nous ne nous rappe- 
lon- pa- les noms mais qui y étaient 
quand même ainsi que ceux qui n’y é- 
taient pas mais auraient bien voulu y 

I être.
(Un de ceux-là)

(Communiqué)

LEGER ACCIDENT
Monsieur Loui Beaudoin, de ta rue 

Windsor, Sherbrooke-Est, a été victi­
me d'un douloureux bien que pas très 

i grave accident, hier après-midi.
Il était à fendre du bois, près de sa 

résidence, lors qu’il s’asséna un assez 
[violent coup de hariie sur le pied gau­
che; l’instrument coupa le cuir de sa 
chaussure et pénétra quelque peu dans 
le pied.

Il est sous les soins du médecin et il 
1 espère être de nouveau sur pieds dans 
quelques jours.

SUITE DE LA LETTRE DU SER­
GENT O. H BRUNEAU, NOTRE 
( ORRESPONDANT AVEC L’HO­
PITAL STATIONNAIRE NO. 6 — 
CETTE JEANNE Ti’ARC NOU­
VELLE.

ON DEVIENT DISPOS 
QUAND ON BOIT OE

L’EAU CHAUDE
U est à espérer que tout homme 

et femme adoptera cette ex­
cellente habitude le matin.

Nous donnons ci-aprè» le texte d’u­
ne lettre qu'a reçue le sergent O. H. 
Brnneau, de Phopital canadien no. 6 
en France. Ce sont des notes supplé­
mentaire» à celles que nous avon« ou­
bliées hier au sujet de Claire Fer- 
chaut, cette jeune voyante à qui appa­
raît le Sacré-Cœur. Le tout est très 
intéressant.

Claire Ferchaut habite aux Bmfi- 
lières, ferme perchée sur le haut d'un 
mamelon qui domine la contrée. A 
100 mètres de la ferme à peine, une 
petite chapelle, très modeste, a été 
bâtie par son grand-père au moment 
d’une épidémie qui ravageait ses trou­
peaux. La grand-mère y conduisait !e 
dimanche aes dix enfante quand le 
mauvais temps empêchait de se rendre 
à l’église. Elle est dédiée à N. D. de la 
GARDE. Sb-Joseph ,pui» St-Jean Bap­
tiste, Patron du grand-père, La plu­
part des renseignements que je vas 
vous donner m'ont été fourni» par 
Armande FERCHAUD, une aes 10 
tantes de Claire. Elle est mariée à un 
boucher de Montlevrier. et demeure 
non loin de chez nous. Claire a 21 ans 
à peine, je crois. Vers l’âge de 13 an», 
elfe aurait eu une première vision du 
Sacré-Cœur qui lui aurait dit de se 
garder très pure, parce qu’il se ser­
virait d’elle plus tard. Depuis cette é- 
poque, chaque matin, quel que soit le 
temps, Claire se rend à la messe ou el­
le communie. Pourtant, le chemin qui 
conduit a Loublande est incommode; 
il faut franchir sur une planche un 
ruisseau qui déborde à l’époque des 
crue», dans ce cas elle quitte ses bas 
et passe. Depuis la guerre, les visions 
se seraient multipliées pour devenir 
presque constantes. On la dit perpétu­
ellement en présence de la Sainte- 
Vierge et du Sacré-Coeur. Quoi qu’il 
en soit elle aurait reçu une mission 
pour la France. La première partie de 
cette mission serait de faire placer le 
Sacré-Cœur sur les drapeaux des Ai 
liées. La 2ième partie reste inconnue 
du grand public. Chaque jour, elle é- 
crit le- révélations qui lui sont faites, 
auxquelles s'ajoutent et s’entremêlent 
des pages de doctrine; de l’avis d’un 
Prêtre a tjui ils ont été communiefués 
et je vous cite ses paroles; elles ont du 
poids, car c’est une grande intelligen­
ce, dctblée d'un grand savoir: “Au 
point de vue de la doctrine, de l’éléva­
tion de pensée, de la clarté, de la pré­
cision, c’est au dessus de tout". 11 a- 
joutait: “Quand il n’y aurait rien 'le 
plus, c’est déjà biep extraordinaire 
qu’une jeune fille puisse écrire cela; 
et en admettant un instant ce que je 
n’ai jamais supposé, que ce Curé de 
Loublande ait voulu souffler par 
derrière, cela dépasse de beaucoup, 
tout intelligence qu’il soit”. “Si je ro­
ussis à faire mettre le Sacré-Coeur 
sur les drapeaux, dit Claire, les Alle­
mands se débanderont comme un trou­
peau de moutons avant 1a fin de mars” 
Elle espère réussir. Pourtant dans le 
cas contraire, elle entrevoit Un carna» 
ge épouvantable, la revolt© sur le 
front, et l’inaction. On se demande si 
elle ne serait pas écoutée qu'àprès ces 
malheurs. Bref, son départ est immi­
nent, mais pa<- pour le front; je ne 

[crois pas qu’elle y aille. Le but de son 
! voyage est inconnu. A l’origine de 1a 
guerre, elle aurait fait placer les pho­
tos de sa famille dans la petite chapel­
le, aux pieds do N. D. de la Garde. Les 
amis et les voisin» en apportèrent aus 
si, en tout une centaine. Pas

Pourquoi le» hommes et les femmes 
la moitié du temps, se sentent-ils nev- 
veux, abattus, fatigués, certains joui s 
ils ont mal à la tète et manquent do 
forces; d’autres jours ta maladie les 
rend tout à fait impotents.

Si tout le monde prenait l’habitudo 
de se donner un bain interne, quel 
changement mcrveilleex se produirait. 
Au lieu d’avoir des milliers de person­
nes à moitié malades, à la mine ano­
mique, au teint pâteux et terreux, nous 
verrions partout des multitudes q» 
gens heureux, pleins de santé, les 
eues colorées. La raison, c’est que l’or­
ganisme humain ne se débarrasse pas 
chaque jour de toute ta matière de re­
but qu’il accugqule sous notre régime 
de vie actuel. Pour chaque once do 
nourriture et de breuvage que nous In­
troduisons dans notre organisme, il y 
a près d’une once de matière de rebut 
qui devrait être rejetée, sinon elle fer­
mente et forme des poisons comme ia 
ptomaine, lesquels passent dans le 
sang.

De même qu’il est nécessaire d'enle­
ver les cendres de la tournai e chaque 
jour pour que le feu devienne clair et 
chaud, ainsi nous devons chaque matin 
débarrasser les organes internes de 
ta matière indigestible et des toxine» 
qui s’y sont accumulées le jour précé­
dent. Hommes et femmes malades o% 
bien portants, devraient prendre chn 
que matin avant le déjeuner, un verra 
d’eau chaude avec une cuillerée à thé 
de “Limestone Phosphate”, comma 
moyen inoffensif de chasser de l’esto­
mac, du foie, des reins et des intestins 
1a matière de rebut indigestible, la bilo 
âcre et les toxines, nettoyant, adoucis­
sant et purifiant ainsi tout le canal ali­
mentaire avant d’introduire d’autre 
nourriture dans l’estomac.

Des milliers de personnes qui ont 
souffert de constipation, d’excès de bl. 
le, d'acidite stomacale, de nervosité et 
d’insomme, sont devenues tout à fait 
bien en adoptant le système du bain 
interne chaque matin. Un quart de li­
vre de “Limestone Phosphate” ne con­
te pas grand’chose à la pharmacie, 
mais c’est suffisant pour démontrer à 
tous ses effets bienfaisants sur tout 
l'organisme.(ann.)

LA SOLENNITE
DE L'ASCENSION

L’EGLISE CELEBRERA DEMAIN 
L’UNE DES PLUS BELLES FE­
TES DE L’ANNEE.

Des ceremonies ootanneDee marqui - 
ixmt, demain, dan» tout** nos église-, 
inaititutimis et chapeltas, la belle fête 
de 1‘Ascension, instituée pour commc- 

i motrer le jour où rinquante jours a- 
jprès aa resurrreotimi, Notre-Srigneur 
; apparut une dernière fois à ses apô­
tre» et monta aux eieux. Cette fric 

I est d’obligation.
Tous les magasins dont les propirié- 

) tairas sont catholiques, banquçe, bu- 
i reaux et nlacœ d'af faire» seront fer­
mé» ri*main et tous les fidèles devront 
asaijtor aux cérémonies religieuses qui 
seront célébrées dans no- églises. 

Notre journal ne sera pas publie de-, mum._______ un de ces
jeunes gens n’est mort, q^iad nous y
sommes allées, ma soeur et moi. le 1' 
janvier, elle nous a dit en < CO kUT MpCAiniE
“la contrée sera bien épargnée corn UllHÎL ml/LilUlL 
me si elle avait eu l'assurance qu’une 
protection spéciale .s’étendait su elle.

----------- :o:------------

LIGUE DE BASE-BALL
A STOKE CENTRE

La ligue junior de base-bail a fait 
quelques changements, hier; ,-ix ejubs 
formeront ta ligue: AH Stars, Sher- 
biooke-Est. National. Cerdle Üuunod, 
l’Etoilo et La Tribune.

L’ouverture aura probablement 
lieu dimanche, le 27 mai. si le terrain 
est en bonne conditicn.

__M. Herménegiidi Thibault .un ci­
toyen de notre ville, a bien voulu nous 
procurer le terrain voulu et il est ac­
tuellement à le préparer.

AU THEATRE PRINCESSE
Aujourd’hui et demain. Florence La- 

Badie dans “When Love was Blind”, 
superbe pièce Pathé qui fera les déli­
res de tous les amateurs de belles cho-
scs*

Il y aura en plus un épisode de la 
la magnifique si rie “The Mystery of 
the Double Cross”, avec Molly h'pK. 
Léon Bnry, Ralph Stuart et Gladden 
James. Ne manquez pas de voir ces 
deux pièees au Princesse. aujourdTiui 
ou demain.

LA MAISON DE M. FELIX GA­
GNON EST LA PROIE DES 
FLAMMES -SEULS QUEL­
QUES VETEMENTS ONT PU E- 
TRE SAUVES.

Stoke Centre. 16. — (Spéciale)C’est 
avec une profonde sympathie que nous 
apprenons que ta résidence de mon- 
.ieiir Félix Gagnon ■ 
nroie des flammes. Tout fut réduit 
-n cendre à«l'exception île quelques ef­
fets d’habillement que M. Gagnon se 
ha-arda de sauver malgré le péril au- 
uiel il s’exposait. Les pertes sont con­
sidérables.

- ...... o---------

ST SAMUEL FRONTENAC heuv

a C n . ✓ .... NOTRE GRANDE VENTE.....J« tj» i outr© j ^ a ij 9
anSz, d Agrandissement

■■ Fait Epoque Cette Semaine--- —^
I.a semaine dernière, notre commerce fut le plus artif de nos annales, malgré ie mauvais temps, ( cia démontre que les femmes de Sherbrooke) 

et des environs savent apprécier les grandes valeurs—LES BAS PRIX POUR DES MARCHANDISES DE HALTE QUALITE. Des centaines ont 
profité do cet événement d’épargnes ; des centaines ont économisé plusieurs dollars de cette manière. Etes-vous du nombre des acheteurs sages .

!' )<*ste des aubanes en abondance dans nos assortiments de MANTEAUX, COSTUMES, ROBES. Jl PES ET CORSAGES—Il faut tout vendre 
à bas prix pour les changements à faire.

Venez ici doubler le pouvoir d'achat de votre argent.

Le Magasin 
Qui Donne 
la valeur. Poutré L j Magasin de 

!' Economie 133-137 Well";t.„
Le Magasin 

Qui
Progresse

St Samuel, 16. — I»- 25 avril, dame 
Agnès Forfier. épouse de feu Augus- 
in Tanguay à l’âge avancé île 8.3 an«, 

'? ^ mai; Jacques Pépin, fils adoptif 
de M. Adalbert Lessard à l'âge de 15 
an- et 8 mois.

—Mme Oscar Godin est gravement 
mai»rie et son état inspire des crainte» 
““rieuse; Mmes Orner Roy ri Cyrille 
Leblanc sont aussi souffrantes; espé­
rons que la doue. Reine du Ciel aura 
pitié de ces mères de famille et les ven 

[dra au plus tôt aux srir» de leurs pe­
tits enfants.

—45 enfanta suivent actuellement 
l'-s leçons préparatoire- à la commu­
nion solennelle commencées le 7 mai.

—M. Ph. Lesard a acheté la maison 
! ri emplacement de .Arthur Gosselin.

Une Avalanche de Pieces d’Or
A la partie de Euchre et Cinq-Cent 

re soir
Aux salle» La Gaieté, sous les aus­
pices du club de base-ball All Star.

Six prix de $2.30 en or et quatre 
autres de plus de valeur que les 
précédents. A 8.15 hrs. précises, le 
signal pour la première partie. 

Orchestre au programme.
Prix d'entrée, $2.5(1 en or.

Avis Special 1
M. A. H. Genres, accordeur do 

pianos, à l’emploi de la maison 
II. C. Wilson ri Fils Ltée, de­
puis 20 ans, partant le» deux 
langues pour appels ville ou 
campagne, s’adresser 13 rue 
Quebr Tél. : 846 w ou chez A. 
Blouin. marchand de Pianos, 191 
rue Wellington, Tél.: 977 j.
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LE RETOUR A LA TERRE
T.a presse conservatrice, qui accusait !< gouvernement 

■ aerien faire pour encourager la productio gricol 
dans cette province, vient de se donner un beau démenti en an­
nonçant que, grâce a l’honorable J. E. Caron, b ' cultivateur, du 
Québec pourront obtenir toute la main-d’oeuvre indispensable 
aux travaux des semailles et de la récolte.

Ce n’est pas la première fois que les organes bleu- en sont 
ainsi réduit* a chanter la palinodie, mais le fait vaut d’etre rela­
té, quand il ne servirait qu’a démontrer le peu de jugement et le 
manque de sincérité des adversaires de l’administration locale*

Par suite des efforts réunis du ministère de l’Agriculture, 
du Service National et des manufacturiers, un grand nombre 
d’hommes sont maintenant prêts à se mettre la éisposition des 
cultivateurs, des que ceux-ci en manifesteront le désir.

Ces hommes, ain: i que M. Caron le dit dans la lettre qu’il pu­
bliait récemment à ce propos, sont choisis autant que possible 
parmi les ouvriers qui ont déjà quelque expérience de la culture 
pour avoir cultivé eux-mêmes ou travaillé sur des fermes. En 
opérant une telle sélection, le gouvernement avait sans doute un 
double but : fournir à nos agriculteurs une main-d’oeuvre com­
petente et hâter le retour à la terre d’une foule de personnes aux­
quelles l’industrie des munitions semblait d’abord offrir de meil­
leurs avantages, mais qu’un séjour prolongé dans les grandes 
villes a complètement désabusées sur plusieurs points.

Le gouvernement fuit oeuvre utile en procurant à ces ou­
vriers les moyens de retourner a la campagne, qu’ils n’auraient 
jamais dû quitter, et nous espérons que les “émigré ” seront les 
premiers a reconnaître l’excellence d’une mesure comme celle-là.

C’est par le développement intense de l'agriculture que notre 
pays pourra éviter la menace d’une famine universelle : c’est en­
core par le développement de l'agriculture que, apres la guerre, 
il prendra rang parmi les nations riches et prospères.

Waahington Park. TU —“J*' «ul» mère 
le quatre ru fauta, et j'ai ea beaucoup i 

! aoaffnr de maladie 
féminine, de dou- 
Irura dan» le de», 
de nervosité et de 
moroaité. Je ne 
po:.»ai» même pas 
endurer le» enfant» 
lorsqu'ils pariaient 
un peu fort o j qu’il» 
trottinaient près de 
mot ; je devenais 
alors tellement 
nerveuse que je 
pouvais mettre en 
ptéees tont ce qui 

éta.' i ma porté-, et j'étais tellement 
so : Crante q • parfois, je ne voulais 
it me pas que personne me parle. Le 
C -ipC'é Végétal j!» Lydia R. l’inLham, 
et -s p pou- le foie ont rétabli ma 

( santé, et je dé» re vous remercier pour 
tout le bien nue ces préparations m ont 
procuré. JVi conservé «non apparente 
de jeu crise, malgré que j'aie eu beaucoup 
d'irquiéliidcs et de mal. Mes anus me 
d-inandeut quelquefois: 'Pourquoi aven- 
vous 1 air si jeune et si en santé?’ Je 
dois tout tela aua médecines de Lydia 
E. Pinkliam ", Mde Rebt. MopieJ, 
ifoore Ave., Washington Park, III.

Nous aimerions que toutes les femmes 
q il ao .nreiit de maladies féminines, de 
nervosité, de douleur dans les rems ou 
le dos. ou <1- morosité, pussent voir les 
lettres que nous écrivent les lemme» qui 
ont été ram-nées a la santé an nioren du 
Composé Végétal de Lydia K. Pinkham.

Si vous désirez avoir des renseigne­
ments snr certains symptômes que vous 
remarquez chez vous, écrivez à ‘T.ydu 
K. Pinkham Medicine Co.’’, Lynn, 
M iss , pour avoir un bon conseil qui 
vous sera donné gratuitement.

berté est donnée su franyai*. même 
dans les cours 'le justice, et le» Ca- 
nadiens-franvais ont même la liberté 
de venerer la mrmoi-e de Montcalm
(sic). Dans la eajUtale même, on peu» _________
lire des mots fr* ,ai« au bureau de GUER| RApjojaiExy PAR LE 
poste et dans le* édifices publie», ee 
qui n'est pas permis en Alsace.”

Admireî le tact de l'orateur, qui

SIROP DK PIN DE NORVEGE 
DU DR. WOOD 

Cette maladie eat des plus aotrffran-
«nv tes et eat causée par le rhume quicompare le- méthode- anglaises aux u rorr<( ^ fefbe_

méthodes allemandes, quand, d an- ja gorge, causée par le rhu-
leur», l’Ang'eteee» n’est pas pour Her, me cause cette sensation d’irritation, 
dans les per*. c » ' dont no* corn- chatowUement. d# malaise et vous

—: empêche de jouir du repos de la nuit patriote» sont lobe en certains mi- ^ Sirop d(, pin d# Vorvègx du Dr.
lieux. Le reverei d W hyte doit pour- Wood, qui »» compose dTierbee et d’é- 
tant savoir que ce- persécutions sont corces des plus guérissants et des plue
„ dVn , «on. .rbiir.ire.

I (jui use a son tfr '•,'B prerofaticei et qU*une gejénaon instantanées dans 
f*s attachées a une sembla- tou» le» ca» da cette nature, 

ble institution col, niale. Mêler le nom Mme Alex Durward Athelstan Qué 
,,. « , «„« •;. écrit: “J ai employé le airop de Pin dede 1 Angleterre au mauvais traite- Nnrvèr. da tJ..-Wood bcn

ments inflipo? a frere^ d une au- nombre d’annee» et trouvai que c’était 
tre province, c'e • faire montre dlia- le seul remède qui me sauva lorsque 
biletc ou d'ignor* e. j'«*“ un mauves rhume. Il guérit 1*

, , . douleur et arrêta la sensation de cha-I.e meme paste, parle des proce- touj]lejner.t dan|1 ^ gorKe qul ç,t si
dés boches a l'égard de Alsaciens- adoucissant* combiné» aux vertu»
Lorrains. Aurai' l'obligeance de irritant. le l’ai toujours employé et
nous dire comment :! faut qualifier cïlz'^i0’’ J*

n en manquerai .1 an-ais enez mot.
'es moyens dont lent ne se servir jj<g (ie témoignages que
contre .M Samu ‘ ienest, president nous avons reçus pendant le* vingt
de la commission séparées* cinq dernteres années prouvent que le

Sirop de Pui de Norvège du D Wood 
est un remède excellent pour tous le» 

LES ZI ITKLINS rhumes et toux, ainsi voyez à ce qu’on ,
vous donne celui de Wood, quand vous

Le .s raids de zeppelins sont devenus le demandez.
i Il est empaqueté dans une enveloppe. ne entreprise de r - en plu» pen - ; jaunCi trojs' pj’nE en ïont ,a marpue d9

Icu.e. à mesure q ' s alliés se pour- commerce. Prix, 26c et 60c, chez tous 
voyaient de tout ie qu’il faut pour le» marchands.
combattre effica. •rent ces monstres - Manufacturé par The T. Milbura
aériens. Depuis le < -nmencement des

Sanitation and Strength- 
^SnKent Qualities m

/il
CARPETTES
“CREX”

, «a /* r.

Co. Limited. Toronto. Ont-

'-Are My slicnm d“"-S "*
^ here to best et tlua,ltes Pour pUire i

"VAê advantage-*’-*' tous les goûts et demandt».

Voyez l’étalage des carpettes “Crex” dans nos vitrine 
et vous pourrez apprécier leurs beauté* et valeurs. De Unîtes 
les couvertures de plancher. Il n'v en a pas d'autres pour don 
ner la satisfaction, nu même prix, que les carpettes “Crex”

Ces carpettes ‘’Crex" sont adaptables pour n'importe 
quelle chambre et donnent une apparence et fini attrayants 
que d'autres carpettes de la même valeur ne peuvent donner

Venez voir le ^rand choix dans ces carpettes. Vous se- 
rez les bienvenus. Xou> vous enverrons ces carpettes sur 
approbation.

ECHENBERG BROS.

EN PASSANT
f VESTE ANIMOSITE

Xdolph Vun Flstocki, president du 
bureau d» regiemrntstion dm vivre» 
en Allemagne, dit que ce serait une 
fatalité pour le psy» si la paix était 
rétablie alors que ?id>»i»terait l'am 
moult» régnant actuellement entre le» 
viIIk* et la > am pagne et entre le pro 
iucteur et le i unsommateur.

“Pi un changement favorable ne se 
produit pa*, a-t-il ajoute, l’Allemagne 
sera incapable de remplir »a tache 
économique, apré* la guerre."

Comme nous le faisions remarquer

hier, en parlant rie la nomination d’u­
ne commission charge» d'étudier U» 
intérêts du comte de Sherbrooke, le 
meme état de chose» existe au Cana­
da et tous nos effort doivent tendre 
à en faire disparaître la cause.

PAUVRE BAPTISTE !

Plusieurs mines de l’Ouest ayant 
été fermées a la »uile de- différends 
ouvriers qui y régnaient depuis quel­
que» semaines, on se demande avec 
angoisse si une telle situation va se 
prolonger longtemps encoure.

Le ministre du Travail a, dit-on, en 
voyé une dépêché aux chefs des mi­
neur», eur demandant de retourner 
immédiatement à l’ouvrage et de sou­
mettre leui s griefs a une commission 

.d’arbitrage. Cette recommandation. 
1 comme toujours, arrive trop tard. Il 
| aurait pourtant été facile à nos gou­
vernants, s’ils l’avaient voulu, d’évi- 

j ter le conflit qui vient d'éclater.
Une des conséquences probables de 

cette grève sera que le consommateur 
canadien, obligé, l’hiver dernier, de 
payer des prix fabuleux aux mar­
chands de combustible, devra encore 
se chauffer avec des billets de ban­
que, l’hiver prochain.

[I y a quelque* mots, on attribuait 
la disette de charbon aux difficultés 
de transport. Aujourd’hui, ce sont les 
ouvriers qui refusent de travailler 
parie qu’on ne les rétribue pas suffi- 
amment. Dans l'un ou l'autre cas, 

c'est toujours le bon peuple qui est 
tondu.

\ PROPOS DE BOCHES

Un pasteur protestant, le révérend 
R. R. Whyte, s’est fendu d’un long 
discours, dimanche dernier, à Otta­
wa, pour démontrer que les Canadiens 
français sont traites plus généreuse­
ment par l'Angleterre que les Alsa­
ciens par l’Allemagne.

“En Alsace, dit-il, l’enseignement 
du français est défendu dans les éco­
les i lementaire* et la langue de Fran­
ce est partout proscrite, tandis que 
dan lu province de Québec, toute li-

hostilités, 39 de •- (erniers ont été dans l’admiration. C’est qu’ils avaient
détruits ou perd.. *u le P*’"8"’ . ,en

. , Vf * : . deux an?, <i apprendre a connaître les
I.e comte Zepp n r-t dccede assez autres et leur* manières. Songez que

tôt pour ne pas 'a faillite com- nous en avons eu un chez nous pen-
pléte de l'arme “k ale” qu’il a in- dant deux ans.
ventée et avec la :elle il comptait Lgs rapport»? ■,

, , —Quelconques. Très froids. Dail-ternficr les cnnem de son pays. ' leuraT.l ne savait pas “énormément"
de français, n’est-oe pa» Hélène! 

PRUDENCE -—Qu’cst-ce qu’il savait dire enfin ï
Il ne savait qu’une phrase, ruais 

, , , comme il la redisait tous les soirs en
Avant de pren auto, lisions- rwltrant( U était arrivé à la promm-

no.i récemment. V-t coi ime avant cer très bien.

132 Rue Wellington

GREVE DES MINEURS 
DE L'OUEST

de prendre femme .fléchissez long- 
tymps, profondément et dites-vous 
bien que les pires deboires vous at­
tendent si vous n'y fuites attention.”

Combien de chauffeurs n’ont jamais 
pensé à cela!

LE GLANEUR.

CE QU’ILS SONT

Etes-Vous
Sport ?

SI OU! - VOUS NE 
POUVEZ PAS FAIRE AU- 
trement que d’enirer chez

Codere et Fils 
Le Magasin des “Spécialités" du SPORT

N Vou« <‘téd un “Pécheur'
Si Vous êtes un "Chasseur”

bi Vous eles “Joueurs de Balle-au-Camp”
Si Vous aimez “I*e Tennis”

Si Vous êtes Amateur “du Golfe”
Tous les Articles Nécessaires pour ces différentes lignes de ‘sport’ sont étalés ici

L "Matin” publ le Kmoignage 
d’une Française qui a ecu deux an» 
t demi ,-ous le joli- allemand, dans 

U' village de F . . . , - tu près de Saint 
Quentin, du 28 août 1!*14 au 23 fé­
vrier 1917

Pendant tout ce temps. Mme H. . . , 
dut héberger des «driats et des offi- 
■ier» allemand» Elle le a vu» de près; j 
le portrait qu’elle en fait est,on lei 
- lit, dessine d’apres la nature.

I.a première m; ession que j’ai 
g.irriee d’eux, n<».s ri t elle, c’est colle1 
le leur rudesse a l'egard de leurs 
hommes; pour moindre corvée 
d’intérieur, pour un seau d’eau à al­
ler chercher. < (aient des jurons et 
le» cria qui tout ,'abord nous e.pou- 
vantaient; pu> i s'y est habitué;

considérer cela 
comme leur faç n de parler.

'S’ils étaient orutaux avec leurs 
homme-, que dire de leur attitude a 
l’égard de ]n population française?. 
Que dire de leur insolence, de leur 
morgue?

"Un trait, tenez, monsieur, non loin ; 
de chez nous, a A. . . ,11 y avait un i
vieux cure presque aveugle. Un jour' 
dans le - liage. 1 croise un officier' 
et. ne l’ayant p.u vu, ne le *aiue pas ' 
Savez-vous <o qu'a fait l'officier? Il 
a rappel, le cure, s’est fait saluer 
juiqi. i la hau ir règlement air r
c'est-a- lire la main abaissée jusqu’à 
ce que l’avant-hra» soit horlr-antal, ci 
puis, pendant une heure, le vieux 
prêtre a dû pa?e et repasser devant 
l’officier en 1» : uant chaque fois
ap'vs quo:, celui-ci l’a renvoyé avec 
ces mots :

"Allez. mo: -leur . maintenant j 
saluer.”

Q m im de délivrance dut 
vous avez appris 

allie pouvoir entrer en ter-
re non occupé?
Nom. moi; ieur, ce sentiment

n m connu, car, jun-
* i ■ g n t on ne nous a

ination qui mous; 
ce qu’on nous a 

!a kommandantur 
ire. à partir et

quelques heures 
Nous étions mê- 

voir qu’on nous 
rection do Pari? 

s alors que nous

vous

nous ne ! 
qu’au der

"s a’:
“O

DEMANDEZ NOTRE CATALOGUE.

Jardinez-vous
Tout l'outillage Nécessaire afin de faciliter l’ouviag Notre a intiment est au complet

à «les prix excessivement bas.

Graines de Jardins
Nouô vendons les graines qui "poussent" aussi le mil de pelouse en paquet ou à la livre. 

Venez ici pour la broche de votre poulailler.

AVEZ-VOUS UNE TONDEUSE A GAZON?

Nous avons tout." les grandeurs a des prix à la portée de toutes les bourses.

j La Cie Codère& Fils, Inc.

descendre à Ra 
mou» a conduite 

p.a i e. .i N von, où l'on nous!
Me*, ne moi;,* per- 

ne i meme p., .le circuler dan»
; la i iile.

"Xou* re * i * ■ o n * ce que rein v ou-
■ d( étaient im­

penetrable* it p' * rôgrues que ja- 
muis; er.f ■■ 18 mars—une date 
que nou* n’oub < non» jama »!—ce 
cr’ a couru la ville comme l’etincelle 
parcourt une i-at.. de poudre:-’ Le» 
Françuie sont la!”

"Et cotai- vrai, c’étaient eux!
“Il n» *uff'»ut pae de le» voàr, de' 

leur parle morn. il fallait le» tou- 
cher pour le , Mire, et puis , le pre- • 
mier délir» pa.vié. on le» rwgarda. 
Quelle diff. entre ec* i iyage?
" 1 » rouge t • - »rait »<*ua hile 
et les viaagea > ma. :•’» et terreux de 1 
no» mangeurs rie navet*!

“Une ath- •. -ence m’a frappée 
auesi tré» vivement. .le voua ai dit.
;e . roi*, tou; a heure, «lue les Alle- 
msnd* ne pouvaient ordonner '.a 
moindre corvee .-an, de» cris, de» ju­

in- d" i "aj . « Or, là-ba*. à Noyon 
le* Français avaient dû installer »ui 
le* meme- cours d"eau qui aillonnent' 
la ville, des petit- ponte de fortune, 
»ur lesquels passaient, tour à tour, i 
de l’infant.; ,te la cavalerie ot me ; 
me de l’artillerie 1 gère; or, tout cela 
se faisait san* bruit, presque sans un ; 
mot ; de temps »- ■ erp». un grade le- ' 
sait la main pl i- „u moins, comme jt 
ça ou bien comme ça, le geste" se ré- 
I» ' a « ha , ; .neeau, la calonnej
- arre’su ou h »r rslentiasait seule­
ment. et tout ça -ans bruit, aan» en* I 

in. a-e *»]:.-. e» enfanta ce étaient l

-Et c'était cette phrase: 
-“Oh’suis plein.”

------------------------ :C.------------------------

Lisez les annonces de 
LA TRIBUNE

\Vmnipeg, lü.- 
dti “Free Press”
l’Ouest Canadien 
d’un problème trè 
la situation de» m 

Calgary, 15. — 
représentants du 
vrier* sest réunie

--------  I
- Le correspondant 
de Calgary, dit que 
se trouve en faco 
s sérieux à cause de 
incurs.
- La conference des 
district 18 des »u-

ct il est entendu «pie

grève générale sera dâcla-ée 
Plusieurs mines fonctionnant tau», 

plein et aucune grave n’a été aîà
ri3ée jusqmci.

U rapport a «té fait du «hfferend s 
1 hon. M. Crothens et il «b- rons:^
comme très important.

| Dr. Leon Archambauîtl

DENTISTE
Spéciahste pour Dentiers

COP. »AI»T ot»J. tr iACM?. *,
i.:»^— u.»»:. MOMatat

Que Chacun 
Part”

Nous
vendons

les
Habits

20ième

Siècle

Pour Réduire le Haut 
Coût de la Vie

Vous serez enchantés de voir nos

Vêtements
De Haut Grade

Et des bas prix fixés ou autrement dit, 
des valeurs que vous ne verrez pas 
dans auciui autre magasin

Voyez les habillements chics que 
vous pouvez achetez ici pour

$15. $18. $20. $22.50 
$25. $30.

Nous
vendons

les

Habits

Society
Demandez

les
(’haussures
L\ VICIES

et
REGAL

Demandez
le

fameux 
Chapeau 

Rosenbloom 
‘‘Spécial ' 

à

$2.50

Ene plus grande variété de styles et 
de patrons que vous verrez dans tou­
te la Aille. rü

HABITS POETl GARÇONNETS 
de

$5 00 à $15.00
ETne grande variété, et- chaque habit 
est une valeur spéciale a ces prix

Vovez nos Vitrines

Star Clothing Hall

J. ROSENBLOOM & Cie.
Le Magasin qni Bat la Marche 95-97-99 rue Wellington

«
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Les Nerfs de [’Ecolière
les superbes .jours du printemps", 
de milliers d’écolières, à qui rien

"Oh! que je voudrais être débarrassée de la 
vie de l’école et des soucis de la classe pendant

tel est le désir 
ne peut mieux 

profiter que les exercices au grand air et l’occa­
sion de pouvoir respirer l’air frais par une jour­
née ensoleillée.

Au printemps, quand le système humain est 
certain d’être plus ou moins débilité et souvent 
à la période la plus critique, dans la vie d’une 
jeune fille, arrivent l’inquiétude, la fatigue des 
yeux et la trop grande tension mentale qui 
résultent de l’approche des examens.

Pour plusieurs, cette surcharge du système 
est la dernière limite et les résultats se font sen­
tir par les maux de tète, l’insomnie, l’irritabilité, 
'a perte d’appétit, les fatigues, l'épuisement et 
l’incapacité de concentrer l'esprit sur le travail 
qu’on est à faire, qu’il soit mental ou physique.

Pour d'autres, il s’en suit la danse de St-Guy, 
la prostration nerveuse ou quelque dérange­
ment des organes vitaux, qui peuvent leur faire 
passer une vie de souffrance et de malheur.

l>es seuls r tyens d'éviter ces inconvénients 
est d'employer te secours externe afin d’augmen­
ter la production d'un sang riche, pur et à cet

effet, il n’y a aucun traitement comparable à la 
Nourriture du Dr Chase pour les Nerfs.

Par suite de son action douce et sans douleur 
et de ses puissantes influences restaurâtives à 
reconstituer le système, la Nourriture du Dr 
Chase pour les Nerfs s'adapte particulièrement 
au traitement des jeunes filles et des femmes. 
Spécialement pendant les périodes critiques de 
la vie d’une femme, comme entre les âges de 
douze et seize, ce grand remède nutritif, en 
fournissant une abondance de sang riche et 
rouge, conserve la santé et la renforcit et remplit 
le corps de vigueur et de vitalité.

Mlle Cynthia Hutchison. Haneeville. C.B., écrit :— 
Me crois qu'il est de mon devoir de dire que la Norrituu- 

re du Dr Chase pour les Nerfs me fut un grand ami. 
M'a irais pu écrire plus têt, mais j'ai voulu être con 
\aincue d’être complètement guérie. Avant de me servir 
de ce remède, mon système nerveux était si complète­
ment épuisé que mes amis, aussi bien que moi-même, 
pensaient que je ne pourrais jamais me rétablir. Tous 
les remèdes ne purent me guérir

l'n essai de la Nourriture du Dr Chaac pour les 
Nerfs me profita et j'employai sept bottes successives. 
Au bout dira mois, les gens eurent peine à me reconnaî­
tre. j’étais tout métamorphosée. Mon sang était enrichi, 
les couleurs améliorées, une nouvelle chair était apparue 
et je me port Al? bien et forte. Plusieurs de mes ami» 
ont profité de mon expérience et reçurent un grand 
secours de ce traitement''

LA NOURRITURE DU Dr. CHASE POUR LES NERFS
SOè la boite. 6 pour $2.ôO. chez ions les tuarchauds ou d’Kdmanson. Rates &. Co., Limited, 1 oronto.

sur
n

.Suite de la 2 leme
MANOR. SASKATCHEWAN

—Un accident qui a failli coûte - la 
rie à quatre per-onnes est arr \é di­
manche. matin. M. Orner Rue!, accom­
pagné de sa mère et de sa jeune soeur 
Yvonne, arrêta ses chevaux pour pai- 
!r a monsieur J. Boutin. Soudain les 
chevaux prirent peur et renver-è 
ent M. Boutin *ur le aol. La vôitui ■ 

lui passa su: le corps. Les occupant.-

furent précipités à terre et monsieur 
Ruel se démit une épaule. M. Boutin 

• souffre de douloureuses égratignures 
et les autres en turent irultte- pour la 
peur.

—Les semence.- ne sont pas avan­
cées comme par Tes années passée» 
par ,-uitc du mauvais temps.

— MM. K. Darvrau et A. Lefebvre, 
de Manor, se sont rendus chez M. E- 

: mile Boutin, dimanche.

ST-ADRIEN DE HAM
—M’Ie Theodora Vallières de Mot­

ion, était en visite chez son père, M.

Hubert Vallières, dimanche.
—M. et Mme Albéric Boisvert, ainsi 

que M. et Mme Arsène Bélislc, é- 
taient les hôtes de M. et Mme Jos.,

. Béliale, dimanche après-midi, 
j —MM. Amédée Giguerc e tCalixte 
Nadeau, .‘uj jendaient à Danville same­
di, en voyage d’affaires.

—MM. Alfred et Ernest Picard, 
sont allées à Ham Nord dimanche, y 
visiter des parents.
•Tos. Martineau, est retenu chez lui 
depuis au-delà d'un mois, souffrant 
d’une névralgie à la tête.

-Sont allés en voyage d’affaires a 
Danville samedi dernier: MM. Adol­
phe Talbot, Oscar Picard, Albert Tur.

1 cotte. Oldo Vallières, Jean-Paptistc 
Beaucheanc. Wilfrid Vallière», Na- 

Ipoleon Bégin, He<\ry Sévigny, l.udger 
Bourget, Hubert Lanv, . Vfred Pi 

I tard, Philippe Vallière^ Ulric Bou:- 
gét.

—Nous regrettons d apprendre n.
frf-----------—

HAM-NORD
—M. l’abbé Lemay, vicaire, est à 

faire le catéchisme préparatoire a la 
Première Communion qui aura lieu 
dimanche, le 18.

—La reception des Enfant de Mn- 
rie aura lieu, dimanche, le 27 mai. 
A cette occasion, on fera de belle cé­
rémonies dont nous donnerons les de­
tails plus tard.

—Nous «von*, à tous le- soirs, les 
exercices du mois do Marie, à sept 
heures. Le chant, en cette circonstance 
est fait par quelques Enfant de Ma­
rie du village et 1 orgue e»t tenue par 
Mlle G. Moras.

—Sur l’invitation du Rev. M. 
Goycttc, de St Jacques. M l’abb, Le­
may, vicaire, est allé prêter son con­
cours à l’occasion des Qua-ante-Heu- 
res, mardi et mercredi.

—Inscrits à l’hôtel Juneau, ces jour: 
derniers: J. N. Cloutier, St Benoit; 
S. ü. Rivjerin, Québci 11 Mme, War 
wick; E. Pelletier, V ■ toriaville; M.,
Ouellette, Montre., Heu
St Paul; Mlle G.A B audoin, Lcn-
• ill« : S. Deaja
!.. .1. Grace, Ottawa; R. Lavignc, Vu
toi laville.

—M. Jos Lehquille:, maire, a ven­
du ses propriétés du 3e rang à M. 
Georges Paquet, du même rang. M 
Lehouiller demeure maintenant au 
village.

— Il faut dire que la guerre n’cm 
pêche pas les transaction car M. 
Pierre Pouliot a achc: la ferme de 
M. J. Poisson appartenant au’rcfois 
a M. Johnny Lajeure -c, d Dcbclen, 
Sas-k.

—Il est venu un auto de Victoria-
ville pour la premièr. mardi, il
faut croire que nos , herrvn? sont un 
peu praticables, maintenant

—Le Rev Frère I.iguori, et M J.1 
Laurence Grace, du iepartement d’A- 

i vieulture d’Ottawa, sont de passage en 
notde localité pour donner des instruc­
tions à ceux qui auront la bonne idée 
de s’occuper l'incubation, d’élevage des 
volailles, etc.

—Les personnes de Ham Nord oui 
désireraient envoyer de? nouvelle 
quelconques au journal ’ La Tiihune" 
voudront bien les faire parvenir soit 
par lettre ou téléphone à la corrcsp ri­
dante autorisée, Mlle A. Juneau; la­
quelle se fera un plais: de faire pu­
blier naissances, mariages, décès, ma­
ladies. recaption.- voyagi 
ce faisant, chacun épargnera quel­
ques sous tout en rendant de réels 
services à la correspondante, laquelle 
ne sait pas toujours ce qui se pa-se 
aux quatre coins de la paroisse.

—------- -:o:------------
WINDSOR-EST

__Qui veut passer une agréable
veillée ce soir même, et gratuite­
ment? 1

Rendez-vous en foule, a huit heu­
re.- .à la salle McCabe, pour entendre 

.parler le général Les-ard , le lieu- 
tenatn-colonc! P. E. Blondin. les ma­
jors Grothé. le capitaine Plante, le 
sergent Leblanc et M. J. H. Lemay.

, avocat de Sherbrooke.
-------------:o:-------------
BROMPTONVILLE

—Mlle Pilon, annonce sa grande 
vente de REDUCTIONS, de Mi-Sai- 
son. dans les chapeaux garnis.

—Vous serez grandement surpri- 
des bas prix offerts à cette Vente. Ve­
nez de bonne heure faire votre choix.

—Mlle Pilon, 129 rue Wellington, 
■au Magasin, E. T. Dry Good- Synd ra­
te. Tel. 710.

- :o:------------
COMPTON

—Mme Vvc Gcnest est d'' retour 
d’une promenade de deux mois, passée

N’ATTENDEZ PAS
PLUS LONGTEMPS I

la merveilleuse “WHITE’’ 
sera livrée CHEZ VOUS 
pour la modique somme de

VINGT-CINQ SOUS
Elles s’enlèvent rapidement et -eule­

nt ent que CINQI ANTE MACHINES A 
COI DRE seront vendues sur ce plan. 11 y 
ep a maintenant presque la moitié de par­
tie. Vous paierez la balance sans vous en 
apercevoir, tel qu'indiqué sur la table de 
paiements faciles.

La machine à coudre “WHITE*’ est 
manufacturée et vendue par la plus 
grande manufacture de machines à 
coudre du monde entier. Elle est four­
nie avec tous les accessoires les plus 
nouveaux et GARANTIE 1*01 R LA 
VIE* Le modèle que nous montrons ici 
se \end S55.C. \ pour les membres du 
club, nous l’offrons à $39.JO.

ïüdiez ce pian
Personne n’a o-' lusqu’à present offrir un t»jn- 

tème de peiementJi ntivi simple, aussi facile et autfri 
avantageux que celui de notre CLUB PROGRESSIF 

“\\ RITE". Que pensez-vous d’un plan assez libéral 
|Vur placer chez ^ous. la plus belle machine à cou­

dre en retour d un paiement initial de VINGT-CINQ 
SOUS. En plus, au lieu do charger l’intérêt sur la 

balance, nous Mnis accorderons une prime de DIX 

SOI S. chaque fois que vous payez un paiement final 

d’avance.

Vous faites mieux de venir immédiate­
ment et de prendre connaissance de ce plan.

TABLE DE PAIE}1EVUx FACILES ;

PREMIER
paiement 25C 25c »eoi.

25c
44 arm.
25c

iè mm. ’ Hé smh.
50c 50c

| 7** «em.
50c

Sé tern.

50c______ ------- j ■j*-- n---- - - -
10* «enn 1 lè sem ! 12è aern. 13^ è«m 14£ 1W texu. 1*'»A erm. 17è Peru. 18è aern.

75c 75c 75c 75c 1.00 1.00 1.90 1.00 1.10 1.10
10> 9*m. 20* arm lilè »em 22è vm. I 2.V aem. 244 •era. 2ié mm | •em. - - - ----j 27i aéra. 28è aeir..
1.10 1.10 1.20 1.20 1.20 1.20 1.30 1.30 1.30 1.30

Ti*è æm 30* »«rr 31 è •em S2ê aem. j sam. j «em. J SOè »em. 37è mm. DrmiAr»»
f 1.40 1.40 1.40 1.40 ( 1.50 j 1.50 |1.50 j 1.50 ; i.6o 1.60

Des leçons de 

couture seront 

données gratui­
tement aux

membres du 

club.

195 Wellington 
Sherbrooke PTLegtvrè

LIMITE. £

195 Wellington
Sherbrooke

chez des parent.? de St-Johnshui-y et 
(autres endroits des Etats-Unis, 
j —M. et Mme Valèrc Doyon, se ren­
daient à Sherbrooke samedi dernier, 
en voyage d’affaires.

—Mlle Anna Doyon. se rendai t à 
ICoaticook ces jours derniers, en voy­
age d’affaires.

—M. Georges Faucher, lequel a pa

sé quelques mois à travailler à Comp­
ton, est allé dans sa famille à St-Ber- 
nard, ayant é-té appelé pour cause de 
la maladie d’un de ses enfants.

—Dimanche dernier à : .
Grande Messe, il y eut Assemblée des 
Marguillers anciens et nouveaux, pour 
parier de réparation do l’extérieur de 

.notre église.

— M. Bernard Messier, était de pas- 
■igo à C »;:ticook ces jours derniers, en 

voyage d’affaires.
—Mlle Marie-Anna Bouffard, inst., 

est de retour d’une promenade a 
Bromptonville chez des amis.

—M. Amédée Groleau, se rendait à 
Sherbrooke i semaine dernière .par 

A suite en 7 ième page

Commencer le Iravai
Il Faut Sacrifier une Partie de Notre Marchandise

Afin de Donner une Chance aux Ouvriers
Nous Sommes, par Conséquent Forcés. Il faut nécessairement réduire

notre Stock d’ici à SAMEDI SOIR LE 19 COURANT.

VOTRE CHOIX DANS LES COSTUMES 

Valeur de $25.00, pour ... $17.50
Valeur de $20.00, pour ... . $12.50
Valeur de $15.00, pour .... $9.50

VOTRE CHOIX DANS LES MANTEAUX 

Valeur de $12.50, pour .... 58.50
Valeur de $10.50. pour .. • . 55.50
Valeur de $9.50, pour ... 54.75

VOICI UNE DE CES OCCASIONS INATTENDUES
CHAPEAUX POUR DAMES

VOTRE CHOIX DANS LES ROBES EN SOIE

Valeur de $22.00, pour ... : 514.50
Valeur de $18.00, itour........................... .. 512.50
Valeur de $15.00, pour . ... ...................59.50

MATINEES POUR DAMES 

Valeur de $4.50, pour.......... 53.49
Valeur de $13.50, pour ... . $2.49
Valeur de $2.50, pour.........  $1.75
Valeur de $1.25, pour.........  98c
VOTRE CHOIX DANS LES ROBES EN SERGE 

Valeur de $10.00, pour ... . 56.50
Valeur de $9.00, pour..........  54.50
Valeur de $7.50, pour..........  53.75

CHAUSSURES POUR DAMES

dan.s tous les cuirs, ainsi que chaussures en canvas,
tige haute. __
Valeur de $12.00, pour................................ $7.95
Valeur de $9.00, pour 

Valeur de $4.00, pour

$5.99
$2.95

Notre assortiment de styles est insurpassable.
Ils ont la qualité, la valeur e: sont charmants.

75c $15.00

KIMONOS — KIMONOS

Le plus grand choix en ville ; les plu? beaux des­
sins et nuances de la saison. \ ou? en serez enchan­
tés, de

75c 512.50

LA CIE B. HALL
VIS-A-VIS L’ALBION

185 Rut Wellington, - Sherbrooke

VOTRE CHOIX DANS LES COMPLETS POUR
HOMMES

Val- §28.00, § 13.50
pour

Val. $20.00, 
pour $13.50

Val. $25.00. $17.50 
pour

Val. $12.00, 
pour $7.49

VOTRE CHOIX DAI' 
LEGERS DE

JS LES PARDESSUS 
PRINTEMPS

Val. $20.00, 514,50 
pour

Val. $12.50, 
pour $9.50

Val. $15.00, $10.50 
pour

Val. $10.00, 
pour S6.50

VOTRE CHOIX DANS LES CHEMISES
de toutes les couleurs et grandeurs, de

49c $3.50
VOTRE CHOIX DANS LES CHAUSSURES 

pour hommes, les chaussure? de hautes qualités et 
de stvles attrayants, foutes les couleurs, de

$1.95 $7.50

«
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Grande Vente
de

Réductions
au

PROFIT DES HOPITAUX
St-Vincent de Paul 

du Sacré-Coeur 
et de la Crèche

Grande VenteA
de

Réductions
au

PROFIT DES HOPITAUX
St-Vincent de Pau! 

du Sacré-Coeur 
et de la Crèche
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Venez encourager cette Grande Vente, c’est pour une bonne oeuvre.
N’oubliez pas que 5 p.c. du montant de vos achats sera versé au Trésor 
de l’Hôpital St-Vincent, du Sacré-Cosur et de la Crèche Ste-Elizabeth.

N’oubliez pas que cette Grande Vente finira Samedi Soir 19 IVlai
RENDEZ VOUS EN FOULE CONTRIBUEZ A CETTE BONNE OEUVRE

Quelques lignes sont écoulées mais remplacées par d'autres de fia même valeur.

Robes
En joli choix de robes de maison, en 

Guillaume. Val. de $1.25, pour TQr* 
cette grande vente. • wV

l'n kTami rhoix dans les robes pour 
enfants. Ron marche a 75c, ^Qp 
pour cette grande vente.

1 gros lot de rôties en Guillaume, 
pour entants, vendues à $1.00, CQr* 
pour cette grande vente.

Voici une Aubaine
l'n ihuix très varié dans les robes 

blanches pour bébés. Val. rég. de 75e. 
Votre choix a cette grande QOl .,/% vente. Ot 2C
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Très Special
Jupes blanches en “piqué" fwnir da­

mes et demoiselles. Val. rég. de $1.50, 
pour cette grande vente TSf»
Seulement une pour chaque client *

Kimonos
Courts et longs, en crepe fleuri et

u i n.
Crêpe, court. Rég. $1.50, pour 99c
( cèpe. long. R<‘k' $2.50, pour g ^

Henri, court. Rég. 75c. (xiur 49c 
Fleuri, log. Rég. $1.25. pour 89c

Jupons
l'n gros lot de jupons blancs, de uua- 

!it< supérieure.
Reg. $1.50, pour 89c
Rég. $:i.50. pour S 1.98
\'o\p7. ces ju|>ons c'est un bien grand 
marché.

Cache-Corsets
en brodes et dentelle 

Valeur d» 40c, pour

Valeur de 50c. pour 

Valeur de 60e. pour

19c
29c
39c

Corsets
Mesdames, nous avons le pltn- grand 

assortiment de corsets en \ilie, des fa­
meuses marques E. T.. P. C et D. A.

Remarquer ces prix spéciaux pour 
cette grande vente 
Régulier $1.00. pour

Régulier $1.50. iwnir

Régulier $2.00. pour

Régulier $S.ü0, pour

Régulier $3.50, pour

Kégoher $4.00, pour

65c 
98c 

SI 59 
$2.00 
$2.50 
$3.25

B’ouses - Blouses
Une quantité immense de blouses, 

dans tous les tissus et couleurs et toutes 
les grandeurs. Les plus hautes nouveau­
tés de la saison. Elles sorit vraiment 
épatantes.

10 doz. de blouses blanches, brodées, 
devant ouvert. Val. de $1.00, pour cette 
vente au profit des hôpitaux 25C

6 doz. de blouses en mousseline et 
indienne. Val. de 60c. pour cette 1 Cm 
vente au profit des hôpitaux '***

6 doz. de blouses en brodé. Val. de 
$1.00. pour cette vente au profit 
des hôpitaux.

l n lot de blouses en soie japonaise, 
«nî. de $1.50. pour cette vente 

au profit des hôpitaux. —

Un autre lot de blouses en soie ja­
ponaise. Val. de $1.00. pour cet Cni' 
te vente au profit des hôpitaux

l n lu» de blouses en soie blanche, 
“10 “mummy” pesanteurs". Val. de 
$2.50. pour celte vente au ff -J 
profit des hôpitaux. ^

10 doz. de blouses en crepe de chine, 
arrivage récent. Val. de $4.00 à $5.00, 
pour cette vente au profit ÇO $7 fl 
• les hôpitaux. JC.QU

5 doz. de blouses en mousseline fleu­
rie. — “La vogue du jour”. — Val. de 
$1.50. pour cette vente au profit CQm 
des hôpitaux.

Bas pour Dames
l'n lot de bas en couleurs pour da­

mes. Val. de 25c, pour cette ven- 1 ftp 
te au profit des hôpitaux. ■VI#

1 n autre lot de has pour dames, 
noir et blanc. \ al. de 25c. pour 1 Cm 
cette v ente au profit des hôpitaux.1 J *

50 doz. de bas en cachemire pour da­
mes. noir seulement. Val. de 60c. pour 
cette vente au profit des QQr
hôpitaux. OQv

10 doz. de bas en cachemire pour da­
mes \ al. de $1.00. pour cette TCr
vente au profit des hôpitaux. » JC

10 dor. de bas en soie pour dames, 
dan* tot.'e-; les couleurs. Rcg. 75c AC -s 
pour cette vente. *twW

15 dor. de bas en soie 'second' noir
et bia 9#ïr*
vente. tJC

Sous-Vetements
pour dames. Notre assortiment est au 
complet.

Camisoles en coton. Val. de 25c, poüï 
cette vente au profit (1er i pi 
hôpitaux. * “ _ —

Sous-vétements pour enfants 1 ilg 
Rég. 25c, pour * wli

Costumes

Mouchoirs
pour dames. Rég. uour cette p#s 
vente au profit des hôpitaux. ™ —

Votre attention spéciale s.v.p. poui 
ce departement.

Nous sommes le “chef-lieu" pour le» 
modes les plus “chic” et les plus récen­
tes en costumes, de tissus serge, pope­
line et gabardine.

$9.50 514.50
Etaient $15. et $18. Etaient $20. et $25.

$17.50
Etaient $30. et $32.

Broderies
59c
22c
18c

Largeur de 40 pouces. Val. de 
$1.50, pour
Largeur de 16 pouces. Val. de 
35c, pour
Largeur de 9 pouces. Val. de 
30c. pour
Largeurs de 2 et ; pouces. Val. pCj» 
de 5c et 6c. 6 verges pour fcww

Imperméables pour dames, dans tou­
tes les nuances. Val. de $6.50, pour cet­
te vente au profit des hôpi- S4.5Ü

Costumes en Soie
Nous vous garantissons que vous ne 

pouvez pas trouver nos styles ailleurs, 
t es costumes sont de styles exclusifs et 
manufacturés expressément pour nous. 
Valeur de $50.00, pour $35 QQ

Valeur de $10.00, pour 

Valeur de $30.00. pour

Dentelles
Un Int de dentelles variant en prix 

de 8c a 20c, pour cette vente au CUi, 
profit des hôpitaux. ^ ^

Robes de nuit, blanches, pour dames. 
En brodé. Va!, de $!,75. pour cette ven­
te au profit de- h-pitaux 89C

"Princess Slips”
Valant"$1.75, pour QOlp
Seulement une a • haque client. ® J*»

$28.50

$18.50
^ Nous montrons la plus grande va­
riété de costumes de sole en ville.

Robes en soies taffetas et charmeu­
se. Voyez nos vitrines.
Valeur de $18.00. pour 

Valeur de $25.00. pour
$S,75 

$17.53
Robes en serges, de dessins uniques 

et de bon goût. Certaines de plaire aux 
dames et demoiselles.
Régulier $12.00. pour 

Régulier $14.00, pour 

Régulier $16.00. ptmr 

Régulier $18.00. pour

$6.75
S7.75
$8.25
$9.50

Spéciale r Fillettes Manfeaux Printemps
Ces manteaux que nous vous offrons

..iiXthi nir,'«r fr"••%*»^>**•<».
pmm cette vent, profit *1 QO US. v«u?/aran Que ces prix ne
des hôpitaux ^ «QL P' l,vent etre égalés ailleurs, et. de plus,

i- v, , , , , nous sommes les seuls qui vendons noeEcharpes u au: dans les brun. bleu. .M yennons ces
gris et noir. Reg <loo. pour écouler ra- ‘S, r nianteaux Qui sont tout laine. 
pidemenL Seuler ai* une à cha- 'Jgç ' aleur de $18.00, pour cette £y Qg

Attention Messieurs
Si vous cherchez la valeur pouc vo 

tre argent, achetez vos habits ici e 
vous épargnerez au moins de $5. à a K 
sur chaque achat. Nous avons les stylo 
les plus nouveaux et des tissus de qua 
lité.

Complets pour hommes et jeunes peu

$6.51Régulier $12.00, pour 

Régulier $14.00. pour 

Régulier $16.00, pour 

Régulier $20.00, pour 

Régulier $26.00. pour

Pardessus légers de printemps.
\ aleur de $16.00, pour $9.911

S7.5C

$8.CC
SIO.OC

Valeur de $18.00, pour $12.00
Notre département de chemiseï 

comprend toutes les couleurs et styles 
que nous offrons à cette vente au profit 
des hôpitaux, à des prix excessivement

ba,. de SI. 4 $5.
Sous-vêtements (pour hommes.) et* 

fil et soie. Des valeurs de $1.00. qud 

nous vendrons au bas prix de 3Qq

que client.

Gants - Gants
( handails en sole pour dames, dans 

les couleurs les plus récentes. Val. de 
$8..)(1. pour cette vente au Jg gQ
profit des hôpitaux.Gants pour danu-s, dans toutes lec. 

couleurs, en kid t de. A être vendus 
a des prix coupe- Un gros lot de serviettes (essuie-

' marchandises A la mains). Valeur de 50c la )>aire, pour 
tissus seront ver- rPtt#, Tpntp ftU pro^t ^ • .on-,

i des pnx tre raisonnables à e*< n : 20C
to vente. m

Bas pour Hommes
Ras en coton. Valeur de 15c Cm 

pour cette ventf ^

Ne manquez pas de visiter notre dé­
partement de chaussures pour hommes 
et femmes, durant cette vente au profit 
des hôpitaux. Nous avons réduit les 
' haussures à des prix très raisonnables. 
5 ous serez grandement surpris des prix

Etoffes (tweeds)
Noire assortiment d'étoffes anglais, 

écopais et canadien acheté de John 
• but. va être vendu k des prix de sacri­
fice. Ne manquez pas cette occasion.

Le Roi des 

Bas Prix3iamtt

E. T. Dry Goods Syndicate
12H rue Wellington .... Au-dessous du Grand Café Chinois „

1^H»USÛH»UHïUHiUHiUHiUHiî+H»«HîjiHiUHi$$H»ttifittiliaifiUHîtîyîttHiî*HîîîHi ItXtXX HüïHiüHiîtHï îîHttHttHU^BSHiSHiJ

Le Roi des 

Bas Prix
■*î
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FILLES DEMANDEES
ie -te* jeune» fiâie» habile* 

,,r les machme* à coudre. Propo- 
«J* «PP^entlee.

. la Juiyus Kayaer Co., rue 
^nao. ea-juro.

... une couturière d'expé- 
S'adresser à T. Bfodeau, Il

, Alexandre._______ W. U.
iTdemandc une servante pour ou- 

. ..era:. S'adresser i» Mme 
.^.gGtüespie. .J.5J.N.0.
r demande une aervante pour ou- 
-.•rag*' général S’adresser au No.
roc Mon’iéa).

«•+ >

IJ*

Si
44

r: '

Si
h
Si
:-4

i44

Sitt
Si
44
44

Petites Annonces
â VENDRE

75-6-P.
Tjarainde une bonne ser\-ante pour 
’ouvW S'ocrai. Bo- salaire Pas 

^'adiesser a Mme J. A. Le-
lBet50 rue Kn>g. 77-S-ch
r^nando immedifitement une bon- 

servante pour ouvrage général.
' taaire. l’a-s d’en tant*. Personne 

“ 'nrêfêree. S'adresser au magasin 
. \\ eUingto!,. Tel. 67.H.baru.

l^nde une jeune fille pour ou- 
tfrae,. général. S’adresser a Mme 
” " 25 Walton Ave. 7»-3-ch

FEMMES DEMANDEES
dmande deux ou troris femmes 

Dour le repassage à la main. Bons 
Vl f emploi permanent pour les 
“nni., qualifiées. Sherbrooke 
m Laundry, 96 rue Frontenac.

78-2-ch

hommes demandes
„ deman.ie un jeune homme parlan* 
arJtla s «* françani, cor.nR.aoant la 
^graphie et Clavigraphie, pour ou- 
^ de bureau. S’adresser a Sd- 
Spring Brewery Ltd. 77-J. N . U.

. (jgmande immédiatement un bar- 
tiier de première classe au NOfi72a

- le un homme pour la a'oitu- 
K r). livraison devra parler l'an- 
5,1 français. Commission et sa- 
f "arantis chaque romaine. C’est
^ n - .Heures positions du genre 

•iitf Sherbrooke Steam Laundry. 
rIHe- 78-2-ch
idemande un îicnrunc. pour balayer 
durant le jour. Walter Blue^et Co. 

Sherbrooke. 7^-o-cn

GARÇONS DEMANDES
, demande un jeune garçon actif 
pour aider au magasin. S’adre.-s ■ 
magasin L. H. Olivier, rue- Wellii / 

8 “ 79-1-cV-

ON DEMANDE
r, drmande à acheter un moteur é- 
Ifct que de 3 forces. S’adre»ser a 
Tribune. 2®é- j. n. s

AVIS

rendre un moteur électrique de 
7 1-2 forcée en parfaite condition 

plusieurs pouliee de dlmennione diver­
ses, arbres de couche, etc. S'adresser 
à La Tribune. 284-j. n. o j
A vendre une maiaon en brique aur 

'r*' une des rues principales de la ville 
de Magog deux logements, écurie, ter- j 
rein 50x100 Termes faciles. S'adree- 
ser à Paradia et Frères, Agents d’Im- ! 
meubles, Lewiston, Me. Boîte 405, ou 
Goaaetin et Paradia, Magog 48-.I.N.O.
A vendre une maison aur la rue 
' * Brooks, 3 logement». Revenu $516. J 
S’adresser à Cimier J L. La Tribune.

70- J. N. O.
T ot à vendre sur la rue King Geor­

ge, près du coin de la rue Sherbroo 
ke, dans le centre des manufactures et j 
usine». Pour renseignements s’adresser ; 
à E. Berubé, 109 rue King. 13 J.hLO. j
A vendre un réservoir à gasoline, de 
ri 1000 gallons, avec pomp-- d’un gai- j 
Ion. S’adresser à A. Baillargeon. 186 
rue King-Ouest. 75-6-ch
A vendre ferme de 60 acres, très bien 

bâtie, 5 vaches à lait, taure de 2 
ans, 3 veaux, un cheval, avec roulant. 
A vendre à bon marché pour cause de 
maladie. S'adresser â Vincent Char- 
bonneau, St-Etimne de Bolton ou à 
.1. Charbonneau, 41 Aberdeen. 75-6-P.

mte personne ayant des réclama
•....ns tohir^ la succession du Re­

fond Jo-eph Hercules Roy en son 
rant curé de Saint Georges de W md- 
, 05t prb • nter au Procu-

de l’Evèriié, à Sherbrooke, a- 
jt le prenijor mai 1917. 
iherbrooke, ce 4 avril 3917.

45-J. N. O.

s soumissions pour l'érection d u- 
!» maison d'école dans le canton 
roi, à l’intersection des chemins 
n et Spring seront reçues jusqu'à 
m . samedi, 19 mai courant. Les 

,, et deris pourront être vus au 
fau du soussigné. On ne s'engage 
r opter ni la plus hau^e. ni la plus 

de; soumissions. Wm. Baker, 
très., Commissaire d'école,Lennox- 

76-6-ch

SOUMISSIONS

AVS
personnes uvsirant acheter des 

terre.- peuvent s’adresser à J. W 
de B romptonville qui est le Te­
ntant de Ritchie et Colby, agent; 

terre; à Greensboro Bend, Ver- 
t. lues prix pour ces fermes sont 

r raisonnables et à la portée de tou 
les bourses. Conditions faciles. Les 
ns offertes en vente sont des genc 
partie trop vieux pour la culture 
W. Coté, Bromptcnville, Qué. Té' 

78-6-ch

OCCASIONS
s, cosfunvs et robes nettoyé» < 

orf v Satisfaction garantie. Mlle 
fti-sau't, 16 rue Alexandre. 79-6-ch

PERDU

A veudie ferme de 150 acres dans 
la ville de Bromptonville, à 5 mi­

nutes de l’église, du couvent et iw’dège 
et à 10 minutes des chars. Maison, 
grange, étable, boutique, hangar à 
grain, glacière, dix vaches à lait, jeu­
nes animaux, chevaux, porcs, instru­
ments aratoire». Eau abondante sur la 
ferme et bâtiments, érablière garnie. 
Ix: tout an bon état. Conditions faci- 

■ s. S'adresser à N’oé Ponton, Bromp- 
onville, P. Q. 77-6-ch
A vendre le fameux étalon BaLge, im- 

porté, 1ère classe reproducteur, en­
registré. S’adresser â J. B. Beauvais, 
Sec.-Très., St-Mak>, Co. Compton.

77-6-ch
Vf a.-i, ) à vendra^ 4 chambres, cuisi- 
iT1ne d’été, toutes les amélioration* 
modernes, nouvelle» fondations en bé­
ton, quelques arbre.', fruitiers, grand 
emplacement, à deux minutes de mar­
che des tramways et à trois du mo- 
lastère. S’adresser à Robert Stevens, 
24 rue Birch, Sherbrooke. 78-6-P.
\ vendre un char touriste Ford, mo- 

dèle 1913, démarreur électrique, 
i ellemmt peinturé et rembourré, 
x raisonnable. Edwards Realty Co.

75-77-79-ch
penne à vondre, ena-ipon 175 acres, 
1 grande maison à deux étageis et 
h-ax étables, belle sucrarie, sol libre 
ie pierres, eau dan» les bâtisæs, du 
ce’s en quantité, terrain fertile, ins- 
nunents aratoire» .Le tout pour $3,- 

200. Cette femune est située dans le 
canton de Sbaustead près de deux 
florissant** villes à chemins de fer. 
Chance exceptionnelle. Pour pki» de 
détails écrire à A. L. Curtis, Maine 
Stan-stead. __79-2-P.
A vendre â bon marché, un lot de 56x 
A 100, prés de l'église St-Joan Bap­
tiste, magnifique location. Doit être 
vendu immédiatement. S’adresser à 
Caster C. La Tribune. 79-1-P.
A vendre une maison de brique sur 

*'■ ;a Seconde Avenue, Sherbrooke- 
Est. S'adresser à La Tribune. 79-6-Pê

A LODEN
ATagasin à louer, 69 King en face de 
**Aia rue Peei. Jos Lacombe et Fils.

75 J. N. O.
A louer deux âcre» de terre pour cul- 

ture, étendue de 25 lots, sur la rue 
du Pont, Parc Belmont. S’adresser à 
La Tribune. 75-6<h
A louer chambres meublees au No. 

* * 57B Gillespie. Aussi deux lots_ à 
oindre au centre quartier ouest. S’a- 

dr.sser 57B Gillespie. 16-5-P.
A louer une chambre meublée. S’a- 

dresse au No. 50a entre rues Wind- 
or et Front, Sherbrooke-Est. 76-6-P.

rdu '.endredi soir .au marché, un 
porte feuille, contenant un bon 

tare d'argent. Retourner Casier 82 
moxvüle ou à La Tribune. Récom- 

77-6-ch

VEMTE A L’ENCHERE
De succession G. A. LEB ARON
hr ’ mai et te* jours sui-
k au Stadium, rue Wellington.
Doghei roux avec bandage de ca- 
teuc, 1 charrue, 1 tondeuse de gn- 
■oroue*te» moulin à faucher é- 

!•' '•-» et chassis poêle de euisi- 
*•• udc-nsils de cuisine, tortue» 

heaier), outillage» de jardin, 
,--ar : i itomobiles. tondeuse pour
'Wx, outils pour m»miieier, 2 he- 

7 sélics pour dame», meules, 
Uxiards, bancs pour pelouse, b«- 
mre; de pelouse, machine pour 

Pore les os. chaises de Verandah, 
•tea jx, meuHrs de maieon de tou- 
•tttes, portes doubles, prestse pour 
"f Porte; e* chassis moustiquaire, 
'•’"j. — d'articles 'n argent
" ™te. Douae Automobiles.

x heure» A. M.
'’Editions, argent comptant.
•ohn J. Griffith. Encanteur.

rsambr? meub’ée à leuer. S’adresser 
^ au No. 80, rue Brooks. Bonnes con- 
'itione. Deux messieurs ou deux de­
moiselles. 7&-6-P.

NOS COURRIERS
Suite de la 5ème

affaires. , . ,
—La température depuis quelques 

jours, n'a pas été très favorable aux 
semences; du vent, de la pluie et des 
jours sombres, ce qui retarde beau­
coup nos cultivateurs. Espérons que 
cela changera bier.tt et que nous au­
rons avant longtemps des beaux jours 
de soleil. , , . ..—M. Joseph Lessard de W atcrvil- 
le, était de passage à Compton derniè­
rement pour affaires.
_U y a beaucoup .de maladies de

ces temps-ci; nous faisons des voeux 
pour que tous nos chers malades, re­
viennent à la santé bientôt.

——:o:——-------

Au Premier
Clara Kimball Young dans >a 

plus récente production Selznick 
THE PRICE SHE PAID 

7 partie*
Tous les sièges à 10c 

Et autres

Vendredi
Sarah Bernhardt dans 

MOTHERS OF FRANCE 
En 7 parties

Lee titres en français et en 
anglais.

Bientôt
Gerardine Farrar dans 
JOAN THE WOMAN 

12 parties

Au Casino
“ The Irai! of Hate ”

Vues Bison

The Townsend Divorce Case
Vues de Rex 

4ème épisode du
“VOICE ON THE WIRE”

Une Screen Magazine

au Princesse
MERCREDI ET JEUDI 

Laeharmante Molly King et 
Léon Rary dans le 2ème épiso­
de de la série spéciale 
•THE MYSTERY OF

THE DOUBLE CROSS 
Ne laissez rien vous empêchez 

de voir cette série hors de l’or­
dinaire.

Florence LaBadie dans 
“WHEN LOVE WAS BUND” 

Un drame GOLD ROASTER 
En 5 parties

Max Linder dans une comé­
die
“MAX’S FEET ARE

PUNCHED”
Vendredi et sam «j. — En id

Bennett dans
“THE LITTLE BROTHER"

Dimanche seulement 
“THE NICK OF TIME BABY” 

Un Keystone spéci’.a de Pa- 
thé en 2 parties.

Lundi et mardi. — Henry B. 
Wathall daus
“THE STING OF VICTORY ’ 

Aussi Gvx,. Ovey dans une co­
médie.

GE QUI SE PASSE 
A THETFORD MINES

DANVILLE .
_M. E. Turcotte de Victonaville,

est depuis dimanche en visite ici.
—M. J. A. La gloire de Windsor 

Milis, est venu passer le dimanche 
chez son père

_M. A. Gauthier de Drummondville
visite des personnes de notre ville.

—M et Mme Daniel de Granby, sont 
venus passer le dimanche chez M. 
Frank Jakson, leur gendre.

—Mlle J. Moulin, est allée passer 
Quelques jours à Asbestos.

—M. et Mme Georges Dufour, font 
part à leur» parents et amis de la nais­
sance d’un enfant.

—M. û. Martel notaire de Montreal, 
était dimanche en visite chez M. Fer­
dinand Martel son père.

—M. Therrien soldat revenu du 
Front et étudiant à Québec, est venu

Jacob’s, est en voyage d’affaires a 
New-VVork, Boston et plusieurs autres 
villes américaines.

—La main d’oeuvre s’est eaucoup a- 
méliorée en notre ville depuis l’arrivée 
d’une cinquantaine d'Espagnole. Ceux- 

I ci sont employés dans le- pu.!» lu 
. nuit. Ce sont de bons travailleurs,
I parlant très bien le fiançai- et -ont 

de bons catholiques.
— MM. Nap. Normand <; Alcide 

j Demers, étaient de passage Thct- 
I ford dimanche.

—M. Albany Boulanger a accepté 
1 la position de collecteur pi ur le 
i compte de M. Alp. Hébert, agent de la 
! Métropolitaine.

—M. Alp. Blais, marchand, et Mme 
i Z. Boulé, sont partis pour atsioter 
! aux funérailles de leur tanU

—M. Valière et Mlle Flore Mar- 
coux, étaient de passage â St-Ferdi- 
nand dimanche.

—M. Donat GuülemetU* Gar.-gei 
! Roy et M. J. E. Vaudry. rr.

■ ont en voyage d’affaire â She .. . "»r.e,
—Mme Michel Carneau est ai • e lk- ! 

i ment à Sherbrooke pour suivre u.
! traitement pour la vue,

—M. le docteur Beaudct et ,» l 
mille étaient de passage u Ka 
Broughton, dimanche. Ils ont fait le 
voyage en auto, les chemins t bien 
mauvais nous dit-il, il y a même en­
core de la neige à plusieurs endroits.

M. Andre Delislc appi' photo­
graphe chez M. Mongcau, était de pas­
sage à Disraeli dimanche et iunrii.

—M. A. Bois était de passage a 
Robertson dimanche.

—Le» Dames chargées de la collecte 
annuelle pour l’bpôital St-.I - oh ent 
commencé leur oeuvre, nul doute que 
le public se fera un devoir de d inner 
généreusement pour cette institution 
dont nous n’avons eu qu’a apprécier 
les nombreux services rendus aux 
gens de Thetford et des paroi -se envi­
ronnantes. «e-

—Mme Emile Rheault, était l’hôte 
de la famille Vallière, dim a:. ....

—Plusieurs personnes de Thetford 
se sont rendues au Lac Noir, lundi 
pour le euchre organisé pur Mme 
Ouellet pour une oeuvre de charité.

—Mardi matin au milieu d’un 
grand concours de parents et d’amis 
eurent lieu les funérailles de M. A. 
Breton, décédé samedi â l’âge de 20 
ans. Nos sympathies à la famille é- 
prouvée.

—M. B. Poudrier, retenu à l'hô­
pital depuis plus de 2 mois ( n o sor­
ti lundi, quoique pas complètement 
rétabli, il est en bonne voie de guéri- 

i son.
—M. Sol un Audette à lou' 1 ■>. ien 

magasin de M. Greenblatt, dans le 
bloc Couture, il s'occupe:.i ci mme 
par le passé, de restF.urat'on et mar­
chandises sèches.

—M. le chapelin Proulx de i'hôpital 
St-Joseph. était de passage à Colerai­
ne dimanche pour célébrer la grand’ 
messe, M. l’abbé Martel cure desser-j 

: vant n’ayant pu s’y rendre
—Les trava-x à l’église St-Mau-1 

rice de Thetford sont quelque peut re­
tardé par le manque de bois, on espère 

i cependant que 1e tout sera complété 
dan.» le cours de l’été. Ce temple sera i 
magnifique, et les paroissiens de 

I St-Maurice auront raison d’en être 
fiers.

—La mine Jacob’s a averti les pro­
priétaires ayant des bâtisses, su r 
leur terrain près de la “Dump ’ d’a i 

j voir à l’évacuer dans un délai de i 
quinze jours, cet espace, permettra à

, ces Messieurs de continuer à déchar­
ger leur roche à cet endroit, pour quel­
que temps. Le ruisseau passant au 
pied de la “Dump” sera recouvert de I 
manière à ce que les roches n obs­
truent pas le passage des eaux.

—Le docteur Paquet, spécialiste de 
Québec sera ici vendredi prochain 
pour des opérations qui se feront a 
l’hôpital St-Joseph.

—La température que nous avon - 
nous porterait plutôt â croire que nous 
sommes en automne qu’en mai. Sur les 
montagnes environnantes, nous voyon.- 
encore la neige; les chemins sont bou­
eux. le soleil n’a pas la chaleur qu'il

VENTE SPECIALE
DT:

FERS ELECTRIQUES
/ La chance ne frappe a 

la porte qu'une fois

Mesdames
Si tous aviez un Fer à Repasser Electrique, le Jour du Re­
passage ne serait pa- pour tous un jour d’aussi dur labeur. 
Nous seriez debarrassé de cette multitude infinie d’allées et 
venues de la planche a repasser au poêle.

Voici une occasion qui ne se présente pas souvent
Nous venons de recevoir une consignation rie fers élec­

triques que nous vendrons à des prix pour débarras rapide. 
Chaque fer pose so ’ nnent six livres. Ces fers sont tous ga­
rantis pour cinq a.. ;. Voici une chance d’acheter un fer élec­
trique qui vous donnera un service de satisfaction. Le prix 
régulier de ces fers est de $4.50.

Prix spécial pour cette vente

$3.50
Voyez nos vitrines

Plusieurs autres accessoires électriques tels que grille- 
pain, percolateur de café, ainsi que réehaud-grilleur. Ce ré­
chaud est vraiment indispensable pour bouillir, griller, cui­
re, etc., la même chose que sur un poêle.

H. £. FRYE & Cie.
187 Rue Wellington

Chemins de Fer

HORAIRE EN FORCE DEPUIS 
LE 1er NOV. 1916

Boston & New-York Express 
tous les jours

Part ck Sherbrooke 8.05 a n
Arrive â Lévi» 1.15 p.n
Arrive à Quebec 1.20 pji
PASSAGER — Tous 

manche excepté.
la» jour» le d

Part <ie Sherbrooke 4.00 p.n
Arrive a Luvi* 9.20 p n
Arrive :i Québec 9.25 p.n

Char-buffet aur to il- lea trains.
Pour plus zjnples renseignement

s'aü"e*ier aux agenL de la Comp:
gnic ou ii E. O. Grunay 
Sherbrooke, Qué.

, a. G. F £ P

EXCURSIONS 
DE COLONS

a habitude de répandre durant ce beau —Si tour voulez profiter de tor an-
mois, et tout est triste, dans la nature, nonces, servez-voui» de* *i'etite» An-les près n ont pas encore rever n, et
les arbres n’ont pa- encore deieloppé nonces- de LA TRIBUNE. 25 sous par 
leurs bourgeons. Espérons que nous
aurons bientôt ces rayons de soleil insertion. 1 sou du mot au-dessus de
necessaires a l'embellissement delà'
nature.

OU 8 MAI AU 30 OCTOBRE
chaque

S¥i A R O I
“ Par voies ferrées ”—aussi par

LesNavires des Lacs

“ La route des Grands Lacs 
(Durant L saison de navigation»

L'Ouest est le pays de l'avenir
I«ei ferlées prairies de l'ouest nt 

donné à cette partie du Canada l’im- 
iK>rtancc qu’efle ».c^sède autourd'hui 
Il y a encore ce» miaiars d'a res de soi 
lertile oû les colon* trouveront la pros­
périté. PruMe- des taux spéciaux et 
voyage* par ie

Pacifique Canadien
Renstigne^eit» aux bureaux dt 

billets, 74 rue Wellington, Tel.: 130 o 
ù la gare, té!.: 297.

Jtasai« i
\

2*«r:3sar

telephone 593 Bureau 73d Hue King, Sherbrooke

LA MAIN D’OEUVRE S’AUGMEN­
TE.—SERVICE D’AUTOBUS EN­
TRE ST ALPHONSE ET ST MAU 
RICE.—VA ET VIENT—NOTES 
PERSONNELLES.

ACIDE DE L'ESTOMAC 
SURIT LES ALIMENTS

Thetford-Mines, 15.—('Spécial,).’-— ------------- -—
—Mile R. Cyr et Mme J. Pommer- DIT qUF l-ExcES D’ACIDE HY- 

leau, qui ont subi une operation a, DROCHLORIQUE EST LA CAU 
l’hôpital St-Joseph, St-Maurice, sont SF DF L'INDIGESTION
en bonne voie de guérison. Elles sont Fnc autorjté éminente dit que les 
sus les soins du docteur Beaudet. troubles de l’estomac sont presque

—M. Théodore Cyr, gardien à la toujours causés par l'acidité — esto- 
citadelle de Québec, était de passage mac acide—et non pas comme la plu- 
ici la semaine dernière, \ isitant son part des gens le croient a l’absence de 
unique fille, malade à Thopital.

—M. le notaire Emile Beaudoin

DEMERS & DUBOIS.
Biscuits et Sucreries En Gros

Nous sommes heureux d'annoncer à nos nombreux clients que l’on vient de termi­
ner la construction d’un édifice des plus modernes, comprenant d'abord une taste salle à 
échantillons qui mesure 40 pieds de longueur, donnant accès à nos bureaux. A la suite des 
bureaux se trouve un vaste hangar de 100 pieds de longueur et à deux étages. Ue han­
gar est bien ventilé et bien tempéré de façon à conserver nos marchandises en bonne 
condition.

( ne fois'de plus, vous êtes assurés qu’en arhetant chez nous, il tous sera livré de la 
marchandise de première classe, et qu’elle donnera satisfaction à votre clientèle.

Votre visite est respectueusement sollicitée.

RAPPELEZ - VOUS L’ENDROIT
BISCUITS ET SUCRERIES (en gros seulement)

73 d. Rue King, Haute-Ville Sherbrooke, Que.

Vous trouverez toujours chez nous les lignes suivantes ;

— . part des gens------- -------- -—.sucs gastriques. IT dit que 1 excès d a- 
—M. le notaire B mue Beauaoin, de cidc hydrochlorique de 1 estomac re- 

Scotstown, était de passage en notre tarde la digestion ( C et mmence la fer­
tile, ces jours dernier.» ,pa, affaires, mentation des aliment». Nos aliments -- - • -- • • * >.. »-.» - surissent comme dechets dans un

bidon, ils enflent l'estomac comme un 
ballon. Nous avons alors cette pesan­
teur dans l'estomac, les aliments sûr.» 
remontent à la gorge, nous renvoyons 
des gaz, nous avons des brûlements 
d'estomac, flatulence, nausées.

Cette autorité nous dit de nous dé­
barrasser de tous le.» aides digestifs 
et d’acheter dans n'importe quelle 
pharmacie quatre onces de Jad Salts 
et d'en prendre un. cuillerée à table 

dans un verre d'eau avant le déjeuner 
Il faut le boire

■ - - ••—M. Louis Beaudoin de St-Elzéur, 
Beauce, était en viüe par affaires, la 
semaine dernière.

—M. N. Bégin, de St-Isidore, qui 
était en visite dans le.» familles Bé­
gin, Gagnon et Beaudoin, est retour­
né dans sa famille après un sejour 
d’une semaine.

—M. le vicaire D. G. Peitigrew, est 
parti pour une vacance d’un mois 
dans sa famille à l’ile Verte.

—M. Jean Marcoux qui a obtenu 
avec gronde distinction son diplôme 
de chirurgien dentiste, était de passa­
ge ici ces jours derniers, en route

n

pendant une semaine. -- ----------------
' quand il est effervescent. Bien que la 

*'7 “-‘cAïr première dose donne du soulagement,pour St-Fcrdinand, ou demeure sa fa- | [j imporlant de neutraliser l’acidi­
té d’enlever la masse fermant les gaz. 
d’activer le foie, stimuler les rognons 
et de permettre ainsi la formation de 
bons acides digestifs. , . ,

Jad Salts coûte peu et il est fait de 
l'acide du raisin, et jus de citrons 
combinés avec de l < üthia et du phos­
phate de soude. Ce sel de la plus gran­
de innocuité est employe par des nril- 
liers de personnes souifran* de rhu­
matisme-

n Leur. r roue av - -* —
79-19-21-ch passer le dimanche chez son père.

ürop du Dr Fred. Deme rs
POUR LES ENFANTS

b<nploy:z.ie toujours, car U aat bion supérieur à tous les autres airop* 
r^auneü, dentition, contre coliques, et pour tous les besoins de* bebéi 

En vente partout.
Dépôt : 209 rue S t-P«nis, Montréal

mille.
—M. Wilfrid Huard. commis à la 

banque Royale, succursale de Québec, 
est en congé pour • ause de maladie.

—M. Léonard Demers a fait l’ac­
quisition d'un magnifique auto marque 
Winton “Six”.

—M. l’abbé ,Martel, nommé des­
servant à Goleva me, a aussi fait l'n- 
ehat d'un char Ford, de MM. Gagnon 
et Codère, agents.

—Un chai McLaughlin, propriété 
de M. R. H. Martin, a fait le trajet 
de Thetford à Québec, ces jours der­
niers. Malgré le mauvais état des 
chemins, il parcourut la distance dans 
cinq heures. C’est un record. L'auto 
était conduit par M. Turcotte, qui 
n'est pas à ses premiers essais.
_M. P. E. Beaudoin a acheté

l’emplacement de M J. E. Bernard, ce 
dernier a fait l’acquisition de la 
Magnifique résidence de M. Télespho- 
re Rov, au prix de $3,000.

—M. Edouard Gagné, ancien em­
ployé de M. James Elliott, charretier, 
continuera cet occupation à son 
compte à l’ancien poste de M. Elliott, 
celui-ci abandonnera pour aller rési­
der dans l'Ouest Canadien.

—Lq service d'autobus, entre St-Al- 
phonse et St-Maurice, sera en marche 
bientôt, MM. Couture et Lapointe en 
sont les organisateurs. Nous leur sou­
haitons tout le succès possible.

—M. J. C. Blais, pianiste au théâ­
tre Elite, était de passage à Shcr- 
Lroke. samedi et dimanche.

^ M. Eudore Beaudoin, d“ I^e i: 
était en visits chez son oncle. M. P. 
E Beaudoin, vendredi et samedi.

—M. J. Wilson, gérant de la mine

MARCHE DE POISSON
J A. Godbout,
58, Rue King Sherbrooke. Qu=

Constamment en mains 
un magnifique choix de 
poissons frais de toute»
espèces.
Haddock Anguilles
Morue Saumon
Brochet Sardines
Truite Filets
Flétan Harengs
Maquereau Epcrlan

Poisscna salés 
Poissons fumés

Huîtres fraîches re­
çues à tous les jours. U- 
ne visite assure une ven­
te.

Tel. 1644

Cornets pour Crème à la Glace 
Pailles pour Sodas 
Poudres pour Creme à la Glace 
Sirops pour les Fontaines 
Fruits, pour les Fontaines 
Essences pour Crème à la Glace

Sacs de Papier 
Cigares
Eau Purgative RIGA 
Attrape-mouches PYRAMIDES 
Suces sur Cartes 
Suces pour bouteilles
Marbres
Allées
Toupies
Cordes à toupies 
Balles en Caoutchouc 
Balles à jouer 
Parfums sur cartes

Turkish Delight 
Sen-Sen 
Sweet Scent 
Life Savers MENTHES 

FORTES 
Mintees
Alter Dinner Mints

BISCUITS
D. S. Perrin & Co. Ltd. 
McCormick Co.
Hamilton 
( ?. & G. Ltd.
Jos. Dufresne 
Acton Biscuit Co.
Moirs Ltd.

SODAS
McCormick Co.
Hamilton
Paterson
D. S. Perrin & Co.

Caramels “Meadowsweet'
“Au Lait”
“Au Chocolat’’ 
“Assorties" 
“Philadelphie "

Fameux Chocolats 'R°> ■ ' '
Chocolats “fioites de Fantaisie
Barres de Chocolat a cciu>
Patterkrisr
Menthes fortes
Bonbons Mélangé.-
Bonbons à la < rème
Bonbons Satiné--
Arachides avec Ec ates
Arachides Salées
Avelines
Amandes Piquées 
Noix Grenobles 
Noix Ecalées

Spécialité— Gross Goods 
Bonbons à la Crosse 

de chez :
Yiau & Frère 
L. Martineau & Cie 
Ganong Bros.
Moirs Ltd.
The Paterson Candy 
L. H. Bélanger & Cie 
Montreal Biscuit Co 
Jos. Dufresne

Drops en 5 Ibs. Fraises 
Citrons
Menthe Japonaise 
Contre la Toux 

Kisses—toutes les sortes 
Licorice 
Etc.. Etc., Etc.
GOMMES

Cette liste ne comprend qu’une partie des nombreuses et intéressantes lignes de 
marchandises que l’on peut vous vendre. Nous avons un assortiment très complet et très 
varié de toutes sortes d’autres lignes qui vous intéresseront.

Venez nous voir. Donnez-nous une commande d’essai et nous sommes assurés que 
vous aurez entière satisfaction. *
SERVICE COURTOIS, IJVRAISON PROMPTE, SATISFACTION GARANTIE.

DEMERS & DUBOIS,
y Téléphone ; 599

BISCUITS ET SUCRERIES (En gro* seulement)
73 d. Rue Kjng
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Vous ne Prendriez pas du Poison 
Volontairement—n’est-ce-pas ?

Cependant, c'eut ce que vous faites lorsque vous 
laisses accumuler dans \otre canal alimentaire de» 
déchets, ferments et toxine»—véritables poisons qui 
contaminent votre sang, minent votre santé et met­
tent votre vie en danger. L’Kau l'urgative

“RIGA”
Laxative ou Purgative selon la José

Débarrassera votre canal alimentaire üe ces déchets 
et le maintiendra net et sain. Klle puritiera votre sang, vous assurera un 
bon appétit, une bonne digestion, régularisera vos intestins, préviendra la
maladie et vous assurera uue sauté florissante.

L'Eau Riga est en Vente Partout.
SOCIFTE DF.'; EAtTX W.’ROAriVFS R IC,A,

Employez-ta.
MONTREAL

LE PROGRAMME El LE Bill DE LA 
CONVENTION D’UNITE NATIONALE

M. HORACE (iAf.NE, PRESIDENT DlT COMITE DE MONT­
REAL, EXPLIQUE EE HUT DE CETTE ORfiAMSA- 
TION. — L’ETCDE DES PROBLEMES <|CI SCRf.lS- 
SENT ET Ql I SURGIRONT DE LA GRANDE (.L ERKE

UN APPEL A TOUS LES CANADIENS
M. fTorace J. (lagm-, pre.-uh-nt du 

• >mité exécutif provincial de la < «n- 
vwstlon de rUnite Nationale, qui doit 
- - tenir la semaine prochaine à l’hô- 
t-sl Windsor, a Montréal, <t à laquel- 

plit- d’un rr.i lier de déléZUCS de 
tout le Canada doivent prendre part 
a bien voulu nous communiquer l'ex­
posé suivant <|Ui evplitpte netti-ment 

programme et le ra.

de p* r.sc»nne, après 
■ e-War

Imt île cett»1 con-
tsmlioti :

“B< n nombre
aoi r eomptt ré le nom <Ie*'Min-the 
( invention" ec qui leur para; - -a i 
et e une tentative il ■ traduction “Cou 
intion de l’IInité Nationale*’, ont cru 

eu- celle convention cachait soit une
mai.....I'I publique, soit un but que
l'on eraignait d’expos r; d'autres y 
\ i ■ une ;i - mbie soigneuetment trie,' 
pour aviser li gouvernement de passe 
4 ertaines mesures; la conscription en- 
t r'autre ; tan I - que datliro- encore ont 
cniint d’en voir surgir une' resolution 
q' h. gouvernement ou d'un parti politi 
efue.

( es jugements .-ont erronés et ces 
crainten mal fondées.

La grande guerre it laquelle nous 
participons a soulevé dan, le pays 
den pirohlém s grave* Quel<|ues-un.s 
doivent être résolus «lurant la guer­
re et d’autres devront l’etre après Ta 
guerre.

En prévision île la so'ution dos pre­
miers un groupe dégagé debt politique

furm«' «le personnes de la proninee 
soeur avait suggéré l’idee de te.mr une 

Icoufér nce, a aquelle il serait <|ues- 
twm de discuter des moyens les plu* 
propices à aider à la victoire. Ils a- 
vaient résolu d’appeler cette conféren- 
e ■ “Win the \Vnr''. Apres en avoir eon 
fére avec divers groupes dos autre? 
provinces, ijui oni .gn I. I nn ■'
ee de., problèmes d’après gv.'T •. i’ tn 
sont venus rs niilemen* ■ 
que no; problèmes méritaient égale­
ment notre attention imni.iiia.,, et 
« lu, jiour It - discuter <le la oe...t. 
la pian effective il fallait -e placer 
à un point <le vue commun; le bien du 
Canada, et cela afin d'apporter à cet­
te discussion un • sprit commun de pa­
triotism'-, il a été alors contenu d’ap­
peler eetu- Convention National Unity 
and Win the W ir Convintion; ou ('on 
vt ntion de l'Unité Na*ioal.-. avec sous 
titre Gagnons la Guerre, ot cela con- 
foimtoent .i une réw lution adoptée, 
à ytiéb c, le 17 avr:’ "'17. 'or? n ■ 
reunion tit'-' divers comités locaux de la 

i’i, titre a cga cmviit e,e u- 
dopte ai’.leure

i ..a n ...l'.ird que-'ion à cette con­
vention coaune condition "sine qua 
non” de la nécessité de l'Unité Natio­
nale; soit le développement d’un esprit 
national e- sentiell ment canadien,dans 
toutes les parties du Caada, afin de 
pouvoir discuter tous les problèmes 
nationaux sous le même jour. Ce su­

jet fera urg.r la question de légalité 
tU.s d tx race princioaes de notrv 
pay.-, dans l'exercice de leurs droit* et 
privilèges respeetiff.

Les problèmes découlant de la guer­
re peadant sa duroe -»-ront; celui du 
ravitaillement d« allies et de l'aug­
mentation de la production agricole, 

i de munitions, d’équipements et de 
transport. ■

C* lui du maintd n de J'effectif mi- 
' Lta re sans para.y.ser les i>p--rE.t!(.-r.s 
! ci-dessus

Ceux d’après guerre dont il faut '
s’occuper dès maintenant sont:

La démobilisation, entraînant ia ré­
éducation de nos soldats aux tra­
vaux de paix conformément à leur 
condition physique et morale : et le» 
débouchée a leur trouver pour leur j 
perm ttre de gagner honorablement 
Vsiir vie; la fermeture des ateliers de 
munitions nous obligent à trouver 
d'autres champs d'action pour l’activi­
té et le travai' des ouvriers soit en 
établi:,sant un eenange ouvrier "labor 
exchange” ou en entreprenant de 
grands travaux d’uttrlité générale, don 
nant des rapport- immédiats à l'Etat;

Le développement intense de nos 
n-ssourres industrielles et agricoles, 
pour reprendre notre essor financier | 
normal,

La venue, après la guerre de mil- | 
Mers d'immigrants qu’il faudra ab- 
-irtior sans danger pour l’Unité \a- 

t ..nah- a consolider dès maintenante 
Le- modifications economiquas et 

... conaé ce nce» de cette guer­
re, et autres sujets de la même natu­
re;

Il n’a jamais été question de passer 1 
um révolution favorisant ou condam­
nant la conscription ; attendu qu’une 
résolution ne peut être adoptée sans 

jetre discutée;
i Ix-s sujets de discussion qui seront 
admis general.ment seront ceux sur 
es quels 1 s divers exécutifs provin- 

, ciaux seront d'accord, attendu que la , 
iiscu «ion dos sujets sur lesquels il 

v aurait divergence absolue de vues ( 
i e pourrait être d’aucun eutilité im- 

: médiate.
Cette convention étendant le 

hamp de la Bonne Entente, a pour 
ut de rapprocher das !a discussion ■ 

tous <• s problèmes tous les Ca- ; ; 
liens. Il est evident qu'il faut de :

. férence choisir tes points de con-‘i 
.1 au lieu des po nê« dé divergence j 

l’on veut que le but de i elle eon- i 
ventidn se réalise en tout ou en par-1 î 
tie. i

N'.us demandons instamment à tous j 
i-i-ux de la province de Québec, que ! 
et , queetions intéressent et qui sont 
prêts à les discuter, de nous prêter 

ur concours, et il ne peut être mies- 
tion de surprise dans une assemblée 
'U les autn s p rovinces nous offr nt 
le ne pas limiter le nombre de nos 
le tgués. La confiance absolument 

justifiée que nous avons d'ailleurs 
toujours eus dans nos collaborateurs 
nous a toujours dispensé de penser 
même à quelque subterfuge que ce 
soit pour éviter des embûches imagi­
naires.

Après chaque repas, mâchez

WRIGLEY?
La saveur Hure longtemps

__ monts à toutes les personnes charita
•a défunte était avantageusement bles lxmr 

connue de toute 'x paroisse de St Clau- lee marques 
de et avait su gagner l’estime de tous, témoigné

DECES A COMPTON

M. Cèrigmar offre ses remercie- le épreuve.

Kushner

Pour
les

age de quatre ans, décédé après

Chf 
Kushner

EX iUAlUe /VI LlIUI uuiv-au WIIL vJhi irt MVFLl- : - »
leur de perdre leur garçonnet Henri- Plus «®>tierea sympathie?.

Mesdames
Nous Allons Renouveller notre 
Offre de la Semaine Dernière

Demain, Vendredi et Samedi
COSTUMES, MANTEAUX, R03ES, ETC

Vu la mauvaise température, plusieurs de nos clients onl été dans l’impossibilité de se rendre pour profiter de cette 
= vente gigantesque de prix massacrés. — Voici donc encore une chance.
— Proiitez-en car ce sont des occasions qui ne se présentent que RAREMENT.

J

Vf NIE SPECIALE DE MAGNIFIQUfS

Tapis et Carpettes
JEUDI, VENDREDI et SAMEDI

Voici la grande occasion pour vos tapis cl carpettes de 
qualité exquise et de dessins élégants pour votre ‘chez-vous* 
ou bureau, aux prix de l’année dernière.

CARRES ‘’TAPISSERIE”

(. -andeur 7-1! x 0 pds. Régulier $13.7ô, pour........................... .. $|2 00
Grandeur !» x fl pd«. Régulier $l!2.'J5, pour........... .......................$20 00
Grandeur fl x 10-fi pd«. Régulier $110.00. pour . . . .................$11 00
(Jrandeur fl x 1- p«l«. Régulier $.’1.00, pour..........  .........................$1900
Grandeur 10-0 x 12 pd*. Régulier $37.f)0, pour ... ................. $30 00

CARRES “BRUSSEL"

lirandour 4-6 x 7-6 pds. Uc^rulicr $11.00, pour ... . .................. $1000
Grandeur 0-9 x !» pd«. Régulier $10.60, pour..............................$15 00
Gi-andeur !» x !» p<l«. Régulier $22.60, pour................................... $19 00
Grandeur !» \ 10-0 )«is Régulier $30.00, pour............................. $23 00
Grandeur fl x 12 pd«. Régulier $33.60, pour.................................53Q Qq

îcur 10*6 . ' Régulier $56.00, | .... 545 qq

( ARUES 'AXMINSTER”

Grandeur 1-6 x 7 pda. Réguliet $17.00, e..... . . $15 00
I   $27 00

Grandeur x 10 ( pd*. Régul 1 ;; $49 »JC
Grandeur !» x 12 pd«. Régulier $60.00, poui........................ $45 00

CARRES “WILTON”

Grandeur t-0 x 7-0 pda. Régulier $20.'»0, pour............................ $ I 8 00
Giandeur 0 !» \ fl p'I Régulier $31.00, pour................. . ... JJS 00
Grandeur !» \ 10-0 pds. Régulier $50.00, pour............. . $45 qq
Grandeur & \ 12 pd.-. Régulier $00.00. pour.................... $$4 qq

Tapis a la verge, presqu'au prix coûtant pour débarras rapide.

Tapis Tapisserie, la verge.................................................... . gQ à $| QQ
Tapis Brussel, la verge...................................................... $IOOà$!75

Apportez les grandeurs. — Assemblage au prix du coût.

QUE NE COFFRE-T-ON 
CES BOHEMIENS

LA FA M KUSFi TROUPF QUI VO 
YAGU KN AUTO KT VIT DK 
M FNDICITE ETAIT DE PASSA 
GE A ST EVARISTE, DIMAN­
CHE.

St Evariste Station, 10.— (Spéciale) 
Nuu? a von? eu dimanche après-muli la 
visite de la fameuse troupe de bohé­
miens qui voyagent en auto tout en 1 
sollicitant la charité publique. C’est 
probablem nt cette troupe qui a été 
arrêtée à Quebec, la semaine dernière 
et qui a été relâchée à condition de i 
quitter la province dans les 48 heures.

C’est une vraie honte de laisser cir­
culer cette vermine en pays respecta­
ble et 'es autorités provinciales d - 
vraient se faire un devoir de coffrer 
ces aventuriers moins que désirables 
et excessivement écoeurants.

-------------:o:-------------

FUNERAILLES DE
M. JOSEPH DEMERS

Æ

1

Robes
en Soie et Serge

Dans toutes les qualités de soies 
taffetas, crêpe de chine, crêpe Geor­

gette et soie charmeuse, ainsi que 
serge, gabardine, popeline, etc., etc.

Tous les styles les plus en vue et 
de modes attrayantes et admirables.

Les nuances les plus nouvelles.

56,50 $25.50
Etaient de $10.00 à $40.00

Costumes
en Soie

CONFECTIONNES POUR ETRE
VENDUS DE $25. à $40.
Votre choix, $16.95 à $30.

Il n’y a pas de Dames qui ont eu 
1 occasion de voir de si beaux costu­
mes en soie, cette saison et à un prix 
semblable. Ce choix est aussi grand 
que le prix est généreux. Il comprend 
les soies, crêpes météor, taffetas, 
soie charmeuse. Toutes les gran­
deurs, dans les couleurs: marin, noir, 
brun, gris, Copenhague et combinai­
son. Votre choix à

$16.95 "$30.00

1

'il h \

TU K ACCIDENTE!.LEMENT A LA 
ASBESTOS CORPORATION COM 
PAN Y SERVICE FUNEBRE 
LUNDI MATIN A LAC NOIR.

PENSEZ-Y
Des costumes de cette saison, au prix des 

manufacturiers. Incroyable mais bien vrai.

Venez de suite faire votre choix.
Les prix ci-dessous vous donnent une idée 

des valeurs merveilleuses en fait de costumes.
Lm- Noir. 16. — (Spéciale) Lundi 

matin, an milieu d’un grand concours 1 
de parents et d’amis eurent Ihu les I
Am railles de M. Joseph Demers, tu — te. , „P e<K> CA r _

l ient.'U-m-nt vendredi dernier a- = Etaient $19.75, $22.oO Etaient $16.50, $18.75
’••rs qu’il était a aon emploi in.ui ]a 
Asbestos Corporation of Canada. L? dé 
font était âge de 41 ans. Il laisse pour 
■l'eurer sa perte deux fillettes! en tra =

I Ige. A la famille si cruellement eprou- 
■ ié nous offrons nos plus sincères sym 
! pathios.

------------ :o:-------------

$12.90

$16.90

$9.90

$14.90

MAISON DETRUITE 
A STE-CECILE

I UN INCENDIE REDUIT EN CEN : 
f DUE LA RESIDENCE DE C Mc : 

LKOD. PRESQUE TOUT LE': 
MOBILIER A ETE SAUVE. :

Ste Cenle de Whitton, 16. ( Spc :
'.1! 1. M. C. McLeod, de ee vij'age. ij 

vient de subir une perte considérable : 
par l’enccndic de sa maison. Avant qu ;

p ■  uroes en hàie eur :
es lieux eussent pu improviser »es . :
eu --, les flammes avaient accompli : 

•eu ere d -r r ict :

Etaient $26.00, $28.00 Etaient $23.00, ^25.00

$23.75 $18.90
Etaient $33.00, $35.00 ^ Etaient $29.00, $32.00

Prix Massacres
Sur les

Quelle occasion ? Vous ne pouvez certaine- : 
ment pas manquer cette vente d’épargne pour : 
les costumes. Des foules nombreuses se hâte- : 
ront de profiter de cette aubaine. N’oubliez pas ; 
que nous ne pourrons pas répéter ces prix. Donc r 
à vous de jouir de ces bons marchés.

Complets Pardessus
pour Hommes léger de Printemps

. t> ur .'«iiver 
1 monae*.

eetHU 
*r la phi# grande partie d\ —

FUNERAILLES DE
MME T. CARIGNAN

ELLES ONT EU LIEU A ST CI \U 
DE NORD. - M. L’ABBE O Z i 
’ ETENDRE A CHANTE LE SER i 
VICE FUNEBRE — ASSISTAN : 
CE NOMBREUSE

Nous avons le plus bel étalage de 

complets pour hommes, dans tous les 

goûts et les styles qui vous surpren­

dront. Il faut que vous veniez voir ce

superbe étalagé.

Régulier $10.00 à $30.00, pour

$7.50à $20.

Voulez-vous voir des chics pardes­

sus ? Rendez-vous chez Kushner. c’est 

la place que vous trouverez toutes les 

hautes nouveautés. Et les prix sont les 

plus bas en ville.

Régulier $10.00 à $20.00. pour

$7.50i' $15.

Edwards Furniture Co.
Gnshyin Rivad, 16. — (Spéciale) Vien 

«nt d’avoir i«-u bw fun'. railV» de 
Mme Thare Carignan décédé* presque 
.iHitem.’eit ce* jours dernier? à la ?ui- 

d'une rnaîadv de quelque» heure». 
Une fou'e de parent^ et d'amis étaien. i 
nr - 'it? dan» l’eglrse e» dans 1- vortè- j 

l^te ndr<'„ futièbre. M. l’abbé O
. 1 r* .U» SàA l'Wiinr \ «

KUSHNER, 178 Wellington 
1549
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